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C
hers Tous,  Amis

de la Commune

cosmopolite de

Treichville, Treichvilloises

et Treichvillois,

Je voudrais, à l'entame de
mon propos, vous réitérer le
plaisir mien de vous retrouver
à travers les colonnes de notre

mensuel communal, «Treich-
ville Notre Cité».
2016 va s'achever dans quelques jours, quelques heures,
quelques minutes.
Cette année charnière a vu la confirmation et la continuité de
nos promesses à votre endroit. A cet effet, aucun secteur n'a
été  abandonné, que ce soit la voirie (bitumage et pavage), l'as-
sainissement, l'éclairage public, la santé, l'éducation etc.
Nos services ont conjugué leurs efforts pour répondre à vos at-
tentes, certes nombreuses et diverses, mais tout aussi impor-
tantes les unes que les autres. Nous ne cesserons de le
répéter, notre priorité est votre bien-être chère population.

Au niveau de la voirie, ce sont 2,6 km de voies bitumées,
dont les avenues 10 et 11 de la rue 12 à la rue 38…, Sans ou-
blier celles, qui ont été pavées.  Nous avons, ainsi, les avenues
13, 14,15 de la rue 38 à la rue 44 au quartier Notre Dame. A
elles, sont à ajouter, entre autres, la rue 42 de l'avenue 16 à
l'avenue 21. Les voies du quartier Pierre Kouamé (rue 9 de
l’avenue16 à 17) ne sont pas en reste. Il en est de même pour
celles des quartiers Entente (de l'avenue 26 de la rue 44 à 38)
et Boubackar Sacko  (de la rue 38 l’avenue 26;  la rue 25 de
l’avenue 21 à la rue 38), qui sont, entièrement, pavées. 

Sur le plan de l'assainissement, avec l'appui de la SO-
DECI et de nos Services, nous sommes intervenus partout où
nous le pouvions. La SODECI n'ayant qu'un véhicule pour
Abidjan sud, nous sommes obligés très souvent d'avoir recours
à des prestataires privés pour soulager nos chères et braves
populations. 
Toujours dans ce domaine, nos équipes sillonnent la Commune
pour des ‘’Opérations coup de balai’’ et la sensibilisation. A cet
effet, toutes nos félicitations aux Présidents de CGQ, qui s'or-
ganisent pour maintenir leur environnement propre. Toutefois,
pour que ces efforts ne soient vains, nous en appelons les uns
et les autres à avoir un comportement éco citoyen. Notre envi-
ronnement doit demeurer propre par nos soins. Certains l'ont
si bien compris, qui, en entente avec la Direction des Services
Techniques et de l’Environnement, ils mènent des campagnes
de sensibilisation. C'est le cas de l'ONG My Own Business, qui
veut faire des avenues 11 et 10 des projets pilotes en vue d’un
nouvel élan de salubrité dans notre Commune. En cela, nous
les soutenons et les y accompagnerons. Je ne le dirai jamais
assez, seule, la Mairie ne pourra venir à bout de l'insalubrité. Il
faut le concours de tous. 
Pour ce qui est de l'éclairage public, en collaboration avec la
Cie, nous sommes parvenus à réduire les poches d'ombre
dans notre Cité. Permettant, ainsi, de lutter contre l'insécurité.
Concernant, ce chapitre (qui sous entend le volet sécurité), il
existe de petites poches de résistance, mais avec les efforts
conjugués des parents et des Forces de l'ordre, nous parvien-
drons à réduire drastiquement le petit banditisme. La sécurité
de nos concitoyens étant très importante à nos yeux, nous
avons mis sur pied le Comité Communal de Sécurité, composé
des Forces de l'ordre, d'Elus locaux, des Représentant des po-
pulations et des Communautés.

Au niveau de l'éducation, nous poursuivons nos efforts.

Cette année, nous avons réalisé, comme promis, et livré un
bâtiment pour l'Inspection de l’Enseignement Primaire de notre
Commune, créant ainsi les meilleures conditions de travail pour
nos enseignants. La construction de salles de classe au Cace
de Yobou Lambert pour un meilleur accueil des touts petits est
aussi à souligner. La réfection de la peinture et le don de ma-
tériel de travail dans nos différents jardins d’enfants. Ces ac-
tions ont été suivies de la remise, comme chaque année, de
prises en charge scolaire de plus de 100 millions de nos francs.
Ce soutien financier s’inscrit dans la droite ligne de la politique
du Gouvernement dans le cadre de « l'école pour tous ». Nous
voulons, ainsi, donner une chance à tous nos enfants, l’éduca-
tion et le social étant nos priorités.

Sur le plan le plan de la santé

Plusieurs campagnes de sensibilisation et de prévention ont
été organisées par nos services en collaboration avec les pro-
fessionnels et des formations sanitaires. Notre dispensaire mu-
nicipal est aussi ouvert gratuitement aux populations pour leurs
différents soins. Les personnes du troisième âge, qui bénéfi-
cient d'une assistance médicale à domicile, ont également une
subvention pour leur permettre de mener à bien leurs activités.

Concernant les infrastructures, plusieurs bâtiments de
services ont été livrés. Il s’agit du bâtiment r+1, siège de l'Ins-
pection de l’Enseignement Primaire et de salles de classe au
Cace de Yobou Lambert. D'autres sont à venir. Ce sont le local
devant abriter la DSSCPH au quartier Chicago, les nouveaux
bureaux de la Régie des taxes à l’avenue 21 rue 42. Tout ceci
s'inscrit dans un programme global de renouvellement des in-
frastructures de notre Cité. Et pour très bientôt, nous prévoyons
l'inauguration du Rond point de Treichville, projet pilote réalisé
à 65% en ce moment conjointement avec le District d'Abidjan.
et d'autres sont à venir

Sur le plan sportif, le Club des Amis du Dimanche permet
aux populations d'exercer une activité physique gage d'une
bonne santé. Nous avons, cette année, effectué à plus de 90%
notre programme en faveur des populations. Nous saluons la
franche collaboration entre nos mandants et nous. La gestion
municipale doit être collégiale et participative, aussi souhaitons-
nous, que nos populations s'impliquent un peu plus dans les
décisions à prendre pour notre Cité. 

Dans la municipalité. Après une longue période de deuil
suite au décès de notre regretté Traoré Moussa (dyss), nous
avons procédé au renouvellement de la municipalité. Et c'est
Diabaté Mariam, qui a été élue par ses pairs. Cette élection té-
moigne de notre volonté de faire la promotion du genre.  Nous
saluons son élection et lui souhaitons un bon mandat. 
Sur le plan institutionnel, notre pays s'est doté d'une nouvelle
Constitution cette année. Cette nouvelle Loi Fondamentale a
été votée massivement par nos populations. Elle permettra des
avancées dans plusieurs domaines. Les populations ont, ainsi,
renouvelé leur confiance au chef de l’Etat son excellence Alas-
sane Ouattara et à son Gouvernement.
Cette année, qui s'achève a vu, aussi, la disparition de plu-
sieurs de nos collègues et aussi de grands noms de notre
Commune. Le Général Atin Oria, l’ex gloire de l’Africa Sports,
Guèdé Emmanuel pour ne citer qu’eux. Nous demandons au
Dieu Tout-Puissant de leur accorder le repos éternel.
Pour ma part, décembre étant le mois des enfants, par excel-
lence, je souhaite un joyeux Noël à nos tout petits en leur don-
nant rendez-vous pour le 23 (décembre) dans le cadre de
l'arbre de Noël et le 30 décembre pour le concert de fin d'an-
née. 
JOYEUSES FETES et BONNE FIN D’ANNEE A TOUS !

Au nom de nos priorités

par François Albert AmIchIAditorialé 3
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Histoire de l’Evolution du statut de nos Communes : 

Quelques références historiques
1893 : Création par décret de la colonie de la Côte d’Ivoire. 
1914 : 31 Décembre : Grand Bassam érigée en Commune mixte de
1er degré.
1915, 29 Octobre : Abidjan érigée en Commune mixte de 1er degré.
1946, 27 Octobre : Constitution de la 4ème République française «Fi-
dèle à sa mission traditionnelle, la France entend conduire les peuples,
dont elle a pris la charge à la liberté de s’administrer eux-mêmes et de
gérer démocratiquement leurs propres affaires ; écartant tout système
de colonisation fondée sur l’arbitraire, elle garantit à tous, l’égal accès
aux fonctions publiques et l’exercice individuel ou collectif des droits et
libertés proclamés ci-dessus» (Extraits du Préambule de la Constitution
de la IVème République Française). 
1954, 2 Mai-18 Juillet : Elections municipales à Abidjan, Grand Bassam,
Bouaké : Victoire du PDCI-RDA 
1955, 18 Novembre : Loi instituant des Communes de plein exercice
avec des municipalités élues 
1956, 20 juin: Vote de la Loi Cadre (Loi Gaston Defferre) instituant le
suffrage universel et l’autonomie interne aux territoires français. 
1956, 18 Novembre : Abidjan est érigée en Commune de plein exercice;
son Conseil municipal élu le 18 Novembre 1956 comprenait 37 mem-
bres. Le premier Maire élu d’Abidjan fut le Ministre Délégué à la Prési-
dence du Conseil, Félix Houphouët-Boigny., assisté de six (6) Adjoints
Antoine FILIDORI Jean DELAFOSSE Jean PORQUET Albert PARAISO
FOURNIER Antoine KONAN KANGA.
Liste des Maires successifs d’ABIDJAN 1956-1960 : 1956-1960 : Félix

HOUPHOUET-BOIGNY, Antoine FILIDORI - Jean PORQUET (chargés

de l’intérim), 1960-1980 : Antoine KONAN KANGA, 1980-1985 : Emma-

nuel DIOULO, 1985-2001 : Ernest N’KOUMO MOBIO.

Evolution du statut des Communes 
Avant l’indépendance, trois catégories d’entités se partageaient le pay-
sage communal ivoirien. Il s’agissait des Communes mixtes, des Com-
munes de moyen exercice et les Communes de plein exercice.
1. Les Communes mixtes étaient dotées de conseils municipaux, en par-
tie élus et en partie nommés avec à leur tête des Maires désignés par
l’autorité de tutelle : Exemple Grand-Bassam (1914), Abidjan (1915).
2. Les Communes de moyen exercice étaient dirigées par des Conseils
Municipaux élus, ayant à leur tête des Administrateurs-Maires, désignés
par le pouvoir central. Exemple : Abengourou, Dimbokro, Gagnoa et Man
en 1955.
3. Les Communes de plein exercice : elles sont, à la différence des pré-
cédentes, administrées par des Conseils Généraux élus. En 1960, seu-
lement deux villes (Bouaké et Abidjan) avaient ce statut depuis 1955.
Depuis l’indépendance : 
1. L’expérimentation (de 1960 à 1980)
*La loi n°78-07 du 9 Janvier 1978 permet de créer, sous un régime
unique, 26 nouvelles Communes de plein exercice et confirme celles
existantes de Bouaké et Abidjan.
*La loi n°80-1182 du 17 Octobre 1980, portant sur le statut de la ville
d’Abidjan, crée 10 nouvelles Communes et la ville d’Abidjan. 
2. Le démarrage (1980-1985)
*Cette période est considérée comme la phase de démarrage effectif de
l’opération de communalisation du pays.
*L’année 1985 marque la fin de la première phase de l’opération de la
communalisation et surtout le début de l’élargissement du paysage com-
munal. En effet, par la loi n°85-1085 du 17 Octobre 1985, 98 nouvelles
Communes ont été créées.

Sources :  - Cours de Droit «Cadres institutionnels de la vie économique’’ du Pr
MASTIAS, Panthéon Sorbonne.  -Collectivités, Magazine: «Les enjeux de la décen-

tralisation en Côte d’Ivoire «Une contribution de Coulibaly Gervais, D.G. de la Dé-
centralisation et de l’Aménagement du Territoire, Novembre 2003. -LOUCOU Jean

Noël: ‘’La Côte d’Ivoire coloniale de 1893 à 1960», Editions CERAP.

N O T R E   H I S T O I R E
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La Commune à l’heure du bilan...
A l’instar des précédentes, l’année 2015-2016 n’a pas été celle du répit pour le Mi-

nistre François Albert Amichia, Maire de la Commune de Treichville et le Conseil

Municipal. De nombreuses actions ont été menées. Nous vous livrons, ci-dessous,

le bilan.

Pour votre oPinion et suggestion

ecrivez-nous :  email: abalealbert@yahoo.fr

Libre opinion

L
e 05 octobre 2016, les Com-

munes de Treichville et de

Botro ont signé une convention

de jumelage, qui devrait, doré-

navant, permettre aux deux Collectivi-

tés d’œuvrer ensemble pour le

développement dans un cadre

conventionnel et légal. Au cours de la

cérémonie officielle, qui a eu lieu dans

la cours de la Mairie de Botro en pré-

sence des populations, d’invités venus

en grand nombre et d’officiels de haut

rang, les Maires de Treichville et de

Botro, ainsi que le représentant de la

Direction Générale de la Décentralisa-

tion ont dans leurs allocutions reconnu

la nécessité et vanté les mérites de l’intercommunalité.

Nous voudrions saisir l’occasion que nous offre cette lucarne pour analyser

cette notion en trois points :

Comment définir l’intercommunalité?

On peut définir l’intercommunalité comme l’ensemble des relations fruc-

tueuses, que deux ou plusieurs Communes d’un même pays, ou de plusieurs

pays peuvent développer ou entretenir entre elles. L’expression intercom-

munalité désigne, donc les différentes formes de coopérations existant entre

les Communes. Ces relations peuvent revêtir plusieurs aspects, parmi les-

quels, peuvent être cités les aspects économique, culturel, social, sportif et

autre. Il faut ajouter, que l’intercommunalité prend aussi en compte la mu-

tualisation des expériences particulières et le partage des expertises ac-

quises par chacune des Communes avec les autres.

L’intercommunalité : nécessité et opportunité ?

Toutes les Communes ne sont pas logées à la même enseigne. En effet,

certaines Communes sont plus nanties que d’autres. Ces réalités sont par-

tout pareilles. Que ce soit dans les pays développés ou ailleurs, les Com-

munes n’ont pas les mêmes opportunités. Mais, dans le même temps, elles

n’ont pas toutes les mêmes charges. Il y a donc des disparités, qui devraient

pouvoir être transformées en diversités, sources inestimables de richesse,

lorsque celles-ci sont savamment exploitées dans le cadre d’une coopération

intercommunale. Le principe est que nul n’est pauvre à tout point de vue ;

chacun ayant toujours quelque part, quelque chose à donner, à partager.

L’intercommunalité, c’est la solidarité interactive. Ce sont les opportunités

partagées de réalisations et d’échanges entre entités territoriales, pas force-

ment égales, mais conscientes de tout ce dont elles disposent de différent,

et qui devrait faire leur complémentarité. Dès lors, l’intercommunalité se pré-

sente comme une source évidente d’épanouissement des Communes.

Quel type de coopération intercommunale faut-il promouvoir pour les

Communes ivoiriennes ?

De prime à bord, toutes les formes de coopérations entre les Communes

sont bonnes et doivent être promues. Etant donné qu’à la base, ce qui est

recherché, c’est une plus grande solidarité entre les Communes. Toutefois,

il convient d’être réaliste et d’adapter les choses à notre environnement tout

en les rendant conformes à nos besoins. En cela, pour s’inscrire dans la pé-

rennité et développer des relations intercommunales à  la fois durables et

fécondes, il faut opter pour des formes de coopérations intercommunales

relativement souples, que sont par exemple la conduite collective de projets

de développements locaux d’intérêt commun, tels que la construction de

centre de santé, d’école, de pont, de poste de Police, de brigade de Gen-

darmerie etc… par deux (02) ou pourquoi pas, par trois (03) Communes voi-

sines. Cette forme de coopération plus intégrée ou fédérative présente

l’avantage de réaliser plus d’équipements en répartissant les coûts. On pour-

rait l’appeler intercommunalité de projet. Elle semble plus adaptée à la réso-

lution des problèmes de plus en plus récurrents d’insuffisance des budgets

communaux.

ODO DIDIER

L’intercommunalité en trois
questions essentielles

PLATE-FORME DE SERVICES-TREICHVILLE:  BILAN DES ACTIVITÉS
D’INSERTION PROFESSIONNELLES : 

487 jeunes formés et de nombreux mis en activités

Avec la bienveillance de Demarus Asra, coordonnateur de la PFS

Monsieur ODO DIDIER

De nombreux jeunes ont été formés par la Plate Forme de Services de Treichville.
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ACTIVITES DU SERVICE EDUCATION AU TITRE DE L’ANNEE 2015-2016

TABLEAU RECAPITULATIF DES ACTIVITES CULTURELLES MENEES AU TITRE DE L’EXERCICE 2016

LES ACTIVITÉS MENÉES PAR LE SERVICE DE LA PRÉVENTION SANITAIRE,
DE L’ÉCOUTE ET DE LA SENSIBILISATION AU TITRE DE L’ANNÉE 2016

Direction des Services Socio-Culturels et de Promotion Humaine

... succès sur toutes les lignes
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ACTIVITÉS DU SERVICE DE LA PROMOTION HUMAINE
AU TITRE DU PREMIER SEMESTRE 2016

Avec la bienveillance du Directeur des Services Socio-Culturels et de Promotion Humaines Aly Tiero
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LES ACTIVITÉS MENÉES AU TITRE DE L’ANNÉE 2016 PAR LE SERVICE SPORTS ET LOISIRS
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Les travaux de réhabilitation des bouches et poteaux d’incendie concernent :

pose d’un poteau d’incendie DN 100 à :

- l’avenue 05 rue 12 ;

- l’avenue 13 rue 38 ;

-près du restaurant « Aboussouan »

-l’avenue 03 rue 12.

Les travaux de pavage des voies de la commune de Treichville concernent :

-      les avenues 13 ; 14 et 15 du quartier Notre Dame soit 600m linéaires;

-      la rue 25 de l’avenue 21 à l’avenue 26 soit 350m linéaire.

et salubrité

plus de 320 véhicules, 330 000 pneus usagés et pose de 25 panneaux d’interdiction

Entretien du réseau d’assainissement

DIRECTION DES SERVICES TECHNIQUES ET DE L’ENVIRONNEMENT
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C
eux, qui ont, jusque-
là, considéré le Ser-
vice Courrier et
standard de la Mai-

rie comme un lieu de repos
sont priés de se raviser. En
effet, cette approche est très
loin d’être une réalité, tant ce
service montre bien, à ‘‘l’heure
du bilan annuel’’, qu’il est une
véritable fourmilière d’enve-
loppes ordonnées et distri-
buées. «Nous avons deux
grandes catégories de cour-
riers : Arrivée et Départ. Dans
ces deux, il y a deux types de
courriers : interne et externe.
Ce qui fait que nous recevons
par jour près de 80 à 100
courriers et dans le mois 800
à 900. Nous sommes à ce jour
(Ndlr : vendredi 25 novembre
2016, après-midi 17h) après
presque onze (11) mois d’ac-
tivités, à au moins 7221 cour-
riers (Arrivée) externes, et
2773 courriers (Départ) ex-
ternes. Au niveau interne
(courriers Arrivée), nous en
avons près de 361», a affirmé
Nadaud Judith Gisèle Léticia.

«Nous sommes amenés à vé-
rifier avec minutie les corres-
pondances (mariage,
demande jumelage, prise en
charge, congés, aide médi-
cale, funéraire, partenariat,…)
pour que leurs expéditeurs et
destinataires soient servis à
temps, parce qu’il y va de
l’honneur de la Mairie. Nous
sommes, dès lors, obligés de
sortir tous les jours, pratique-
ment à trois (3) reprises  Nos
sorties sont de deux sortes.

Les déplacements internes
concernent régulièrement la
Régie, les Jardins d’enfants, la
Direction Technique, et les ex-
ternes sont pour les Ambas-
sades, la Présidence,
l’aéroport, les autres Com-
munes et les entreprises», a
ajouté le Chef de Service
Courrier Standardn

ALLBERT ABALE
Ph: J.B. Ahouty

Service Courrier et Standard

Plus de 9994 courriers traités par an

Dotée de plusieurs missions, la Direction Générale des Affaires Administratives, de la Formation et
du Personnel a eu à effectuer diverses actions au cours de cette année 2016.
ACTIONS RELATIVES A L’EMPLOI   
1- La revue des salaires: Cette revue a concerné deux axes fondamentaux:

a-La revalorisation des salaires des agents au taux de 8% au regard de la décision du Gouvernement
concernant la revalorisation des salaires des personnels des collectivités territoriales.
b-La bonification des salaires des agents devant faire droit à la retraite en 2017, 2018 et ce selon la
volonté de Monsieur le Maire de renforcer les ressources desdits agents.
2. L’embauche de plusieurs agents:

Au cours de cette année 2016, ce sont soixante quatre (64) contractuels qui ont été embauchés.                                                     
3. Elaboration de documents administratifs de 2015 à 2016
A - Le cadre organique : De 495 agents nous sommes passés à 553 agents 
N.B : au niveau du cadre organique des emplois, les niveaux d’étude et diplômes des agents
ont été harmonisés avec le barème des salaires.
b- Les dépenses du personnel : De 1 269 663 000 de francs en 2014, nous sommes passés à 1 674
111 000 de francs.

DIRECTION GENERALE DES AFFAIRES ADMINISTRATIVES, DE
LA FORMATION ET DU PERSONNEL

D
ans le cadre de la poli-
tique de développement
local de la Cité cosmo-

polite, le Ministre François Albert
Amichia, Maire de la Commune
de Treichville et le Conseil mu-
nicipal continuent leurs actions
de bitumage et de pavage des
rues et avenues pour l’améliora-
tion des conditions de vie des
populations. A cet effet, pour
évaluer l’étendue du vaste
chantier entrepris, le Premier
Adjoint au Maire, AhissiAgovi
Jérôme et une délégation de
Conseillers municipaux se sont
rendus sur le terrain, précisé-
ment à l’avenue 10 rue 12, le
mercredi 9 novembre 2016.
«C’est une visite de terrain qui
nous permet de nous assurer de
l’évolution des actions au profit
de la population. Nous avons
l’une des Communes les mieux
tracées de Côte d’Ivoire. C’est à
Treichville qu’on parle d’avenue
et de rue.Et se déplacer d’un
point à un autre est aisé. Nous
avons bénéficié de nombreuses
voies, mais au fil du temps, cette
voirie a été fortement dégradée
sous l’effet des intempéries, de
la mauvaise exploitation, qu’en
ont fait les populations (pneus
incendiés, installations anar-
chiques,…). Ainsi le Maire Fran-
çois Albert Amichia et le Conseil
municipal ont-ils trouvé opportun

de réaliser des travaux de bitu-
mage et de pavage pour le bien-
être de leurs populations.
L’avantage de ces réalisations
est qu’elles prennent en compte
le volet assainissement. Depuis
le début de l’année, nous
sommes à l’œuvre. Le pavage
et le bitumage de certaines de
nos rues et avenues sont effec-
tifs. Aujourd’hui, ce sont deux
voies très importantes, qui sont
en cours de réalisation. Il s’agit
des avenues 10 et 11 partant de
la rue 12 jusqu'à la rue 38. Elles
seront entièrement bitumées
pour nous permettre d’avoir une

fluidité routière et d’assainir les
environs», a précisé le 1er Ad-
joint au maire.Notons qu’entre
2014-2015-2016, environ 2. 690
ml, soit 2,6 kilomètres de bi-
tume, ont été réalisés par le
Conseil municipal de Treichville.
Ces actions s’ajoutent à celles
déjà entreprises dans le cadre
de l’amélioration des conditions
de vie des populationsn

Mauryth GBANE
Photo : J. B. AHOUTY

Développement local / Voiries

Le Conseil Municipal bitume
les avenues 10 et 11

Comme vous le constatez ce bilan est loin d’être
exhautif. Il n’a concerné que certaines réalisations.
Dans la mesure où il est impossible de mettre en
exergue toutes les actions posées au niveau de
toutes les Directions. Toutefois, l’objectif de votre
mensuel est atteint. En ce sens qu’il s’est agi de
faire savoir aux populations combien l’année 2016
a été pour le Conseil Municipal avec à sa tête le Mi-
nistre François Albert Amichia, la période de la
confirmation et de la continuité des réalisations.

avenues 10 et 11 partant de la rue 12 jusqu'à la rue 38: deux voies très
importantes en cours de réalisation.

Nadaud Judith Gisèle Léticia, Chef de Service Courrier Standard.

STAGE ACCORDES

CABINET ACMERIS
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La répétition étant pédago-

gique, dites-nous la mission

première d’Acméris dans la

commune de Treichville ?

Notre mission première est l’amélio-
ration du fonctionnement des ser-
vices de la mairie au bénéfice des
usagers, le renforcement des compé-
tences de sorte à ce que les meilleurs
prestations soient rendus aux béné-
ficiaires.

A mi-parcours, quel est votre

constat ?

Nous avons lancé la démarche qua-
lité en février 2016, et depuis nous
avons enchainé sur les formations.
Aujourd’hui, nous proposons la mise
en place d’un organigramme, et la
mise en place de certains outils ma-
nagériaux. Je pense que c’est un peu
lent, mais ce n’est pas surprenant.

Etes-vous optimiste quant à un

rendement de qualité ?

Vous savez, tout manageur est opti-
miste, donc je le suis. C’est vrai que
les habitudes sont tenaces, que le
dysfonctionnement profite à certains,
cela dit ce n’est pas le propre seule-
ment de la mairie de Treichville.Toute
organisation connait ces mêmes dys-
fonctionnements. Ça serait préten-

tieux de ma part de dire que par un
coup de baguette magique on va tout
changer. Mais on doit convaincre
chaque acteur, chaque travailleur que
le changement est une nécessité. Et
ce changement nous la relions à tra-
vers la revisite de l’ancien organi-
gramme qui est soumis à la tutelle. 

Expliquez-nous un peu ce nou-

vel organigramme.

Le nouvel organigramme est une re-
visite de l’ancien mais il est soumis à
la tutelle. C’est ce qu’on appelle le
cadre organique des emplois. Nous
pensons que ce cadre organique doit
être renégocié avec la tutelle. Nous
concevons difficilement que pour une
mairie comme celle de Treichville, il
n’y ait que 4 directions. Pour nous,
ces directions doivent évoluer en
grandes directions. Nous avons re-
pris l’ancien organigramme sous
forme pyramidale, qui était bon, mais
avait beaucoup de blocages. Par dé-
finition, dans la forme pyramidale,
c’est le chef qui détient seul le pouvoir
et il l’incarne seul. Et donc cette forme

est efficace dans les petites struc-
tures avec une dizaine de personnes.
Mais quand on atteint 50-100-200
personnes, en ce moment cette
forme pyramidale ne peut fonctionner
que si elle procède par pôle de déci-
sion autonome. Et il y a des pôles de
décisions en fonction de délégations
et le renforcement de pouvoir fortes.
Ces délégations doivent être formali-
sées en des subdélégations de sorte
que certaines décisions soient prises
rapidement avant le chef. C’est éga-
lement l’objectif de notre mission. 

Pensez-vous que les agents se-

ront réceptifs à cette nouvelle

donne ?

Les agents sont déjà réceptifs parce
que ce que nous proposons n’est
pasen contradiction avec ce qui exis-
tait. Par exemple on avait constaté
lors d’évaluation qu’à Treichville, il y
a un service du personnel. Alors qu’il
est clair qu’une organisation ambi-
tieuse comme la mairie de Treichville
ne peut pas se contenter d’un service
du personnel, il faut une administra-
tion du personnel. Il faut évoluer, pas-
ser d’une logique de l’administration
du personnel à une logique de ges-
tion des compétences. Et à ce ni-
veau, les gens se sont montrés très
sensibles au concept d’organi-
gramme que nous proposonsn

‘‘Notre tâche : le renforcement des compétences des services de la Mairie’’
Entretien avec... Touré Youssouf (Dg d’Acméris Conseil) :

Dans le cadre de l'amélioration

des services de l’administra-

tion municipale, Les agents de

la mairie ont bénéficié de l’ex-

pertise du Cabinet Acméris

Conseil.  Les détails avec le Di-

recteur général Touré Yous-

souf.

Mauryth GBANE
Photo : J.B Ahouty

SIETTA 2016

Treichville a accueilli l’évènement

C’
est avec fierté que le
Maire Ahissi Jérôme,
Premier Adjoint au Maire
de la commune de
Treichville, a souhaité la

cordiale bienvenue à tous les parti-
cipants et au  Premier Ministre, Da-

niel Kablan Duncan, Patron de la
cérémonie.  «Excellence, votre dis-
ponibilité à chaque évènement im-
portant démontre votre volonté de
voir ce pays aller de l’avant. Merci
d’exprimer tant d’abnégation quand
les intérêts de notre pays sont en
jeu», a-t-il dité. Axé autour du thème
: "Une industrialisation de la filière
anacarde citoyenne pour une Côte
d’Ivoire nouvelle", le Sietta ambi-
tionne  d’aider au développement
d’une industrie de l’anacarde com-
pétitive en Afrique en général et en
Côte d’Ivoire en particulier, par la
vulgarisation des technologies et
équipements innovants de transfor-
mation. Durant les trois jours, les or-
ganisateurs ont, à travers
expositions, ateliers, communica-
tions et conférences, promu la
transformation et la consommation

locales des produits dérivés de
l’anacarde ; encouragé les équipe-
mentiers à s’installer en Côte
d’Ivoire et valorisé les équipements
et les technologies de transforma-
tion auprès des potentiels investis-
seurs nationaux. Ce salon était
placé sous la co-présidence des Mi-
nistres Jean Claude Brou, de l’In-
dustrie et des Mines et Mamadou
Sangafowa Coulibaly, de l’Agricul-
ture et du Développement Rural.
Rappelons que le Mercredi 16 No-
vembre 2016, s’est tenue à Abidjan,
une réunion d’experts et de hauts
fonctionnaires afin de jeter les
bases de cette plateforme, qui a
permis à 7 producteurs de bénéfi-
cier de subventionsn

Du 17 au 19 Novembre 2016 a eu

lieu la deuxième édition du

Salon International des Equipe-

ments et des Technologies de

Transformation de l’Anacarde

(SIETTA 2016),. La salle Kodjo

Ebouclé du Palais de la Culture

d’Abidjan-Treichville a abrité, le

Jeudi 17 Novembre 2016, la cé-

rémonie d’ouverture. 

I
l y a des ouvrages qui ne voient
pas le jour du fait de restriction
budgétaire. Qu’en est-il de l’es-

pace qui aurait dû être aménagé au
sein du quartier Auguste Denise
communément appelé habitat au-
toroute? A l’instar de quelques
rares quartiers de la Commune
cosmopolite, celui-ci dispose d’une
aire, qui selon des habitants, de-
vrait abriter une réalisation omni-
sports pour leur bonheur. Fort
malheureusement, point de chan-
gement jusqu’à ce jour. Et au grand
dam des parents et des automobi-
listes, les jeunes utilisent les axes
routiers comme aire de jeu. Dès
lors, les supputations de tous
genres à l’endroit des autorités mu-
nicipales vont bon train. «Nous
sommes oubliés. Nous ne comp-
tons pas aux yeux de nos élus».
Pis, ce lieu est devenu un dépotoir

de véhicules hors d’usage. Très
peu éclairé, il pourrait être, si l’on ne
prend garde, un nid pour les toxico-
manes et autres vices. C’est pour
nous, l’occasion d’attirer l’attention

des autorités compétentes afin que
cet endroit soit rendu viable. Alors,
wait and seen

GUY S. LAMBLIN

Infrastructure / Aire non aménagée du quartier Auguste Denise

Oubli ou abandon ? 

Charles Ossépé
Ph: J.B Ahouty

Le Premier Ministre et le 1er Adjoint au Maire étaient à l’ouverture de la 2è édition du Salon
International des Equipements et des Technologies de Transformation de l’Anacarde.

Les populations d’Auguste Denise sollicitent l’implication des autorités municipales pour la
restitution de leur espace de jeux.
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T
reichville à l’heure de l’ex-

cellence, c’est le sens de la

double cérémonie des os-

cars de l’excellence et de

remise de prises en charge scolaires

organisée par les autorités munici-

pales, le jeudi 10 novembre 2016,

sur l’esplanade du Palais de la Cul-

ture. A cet effet, les populations de la

cité cosmopolite, constituées en ma-

jorité d’élèves ont pris d’assaut l’es-

pace dédié à cette célébration. Le

président du comité d’organisation,

le directeur des services sociocultu-

rels et de la promotion humaine, Aly

Tiero a remercié les populations pour

s’être rendues massivement à ladite

célébration. « Votre empressement

à vous rendre à l’invitation du maire

François Albert Amichia, nous

prouve que vous comprenez toute

l’importance de cette cérémonie, qui

participe d’une part à la promotion de

l’Education et d’autre part, à la re-

cherche perpétuelle de l’excellence

au sein des élèves et étudiants, car

l’école seule est l’éducatrice des vo-

lontés », a-t-il indiqué. A sa suite, le

ministre François Albert Amichia,

maire de la commune de Treichville,

a contextualisé la célébration de cet

évènement. « L’Edition de la remise

de prises en charge scolaires cette

année est hautement importante, car

elle est doublée des « OSCARS DE

L’EXCELLENCE », qui est une op-

portunité pour nous de valoriser le

travail bien fait en célébrant nos meil-

leurs élèves et étudiants, lors des

examens de fin d’année scolaire

2015-2016. C’est le lieu pour moi de

féliciter tous les acteurs de la perfor-

mance scolaire de Treichville qui est

au-dessus de la moyenne nationale.

Je les exhorte à maintenir le cap,

sinon, à faire encore mieux cette

année académique 2016-2017». Il a

ensuite redit la vision du Conseil mu-

nicipal concernant l’éducation. «De-

puis une vingtaine d’années, notre

politique de l’Education à Treichville,

a une marque déposée à savoir les

prises en charge scolaires. Le mon-

tant de celles-ci s’élèvent annuelle-

ment à 100 millions avec environ

1500 bénéficiaires cette année (de la

6ème au supérieur sans oublier les

formations qualifiantes offertes à cer-

taines personnes déscolarisées). En

outre, il faut souligner que près de

300 millions de bons de réductions

ont été mis à notre disposition, par

nos partenaires du système éducatif,

parmi les meilleurs de la place. C’est

le lieu pour moi de renouveler mes

sincères remerciements à l’ensem-

ble des fondateurs et chefs d’établis-

sements privés, partenaires de

choix, qui nous accompagnent de-

puis un certain temps, dans notre vi-

sion de l’édification d’une commune

intellectuelle, forte de l’éducation de

sa jeunesse et de la qualité de ses

travailleurs, et ce en dépit des diffi-

cultés qu’ils peuvent rencontrer.

C’est pourquoi, le Conseil Municipal

est très sensible à votre intérêt pour

ses actions et programmes. A ce

stade de mon propos, je voudrais fé-

liciter vivement tous les 35 nominés

aux Oscars de l’Excellence d’une

part, et faire d’autre part une adresse

particulière aux bénéficiaires de

prises en charge scolaires, par une

exhortation solennelle à prendre au

sérieux leurs études et leur forma-

tion, afin d’assurer leur épanouisse-

ment tant au niveau social,

personnel que professionnel». No-

tons que 12 élèves considérés

comme les majors des majors

(moyenne très bien) ont reçu chacun

un ordinateur portable. 

Le maire a ensuite rappelé les prévi-

sions de l’année 2017-2019 au titre

du programme Triennal. «Outre les

actions comme celles d’aujourd’hui,

le Conseil Municipal prévoit au titre

du Programme Triennal 2017-2019,

plusieurs investissements en faveur

de l’éducation notamment. La

Construction de l’Ecole Primaire Pu-

blique SICOGI ARRAS 3 (R+1) avec

équipement pour un montant total de

110 000 000 Fcfa. La Construction

de Cantine dans les deux (2) Ecoles

Maternelles de l’Avenue 8 pour un

coût total de 17 000 000 Fcfa. La Ré-

habilitation d’Ecoles Maternelles sur

deux (2) ANS pour un coût total de

50 000 000 Fcfa. La Réhabilitation

de l’EPP KOUASSI  LENOIR pour

un coût de 10 000 000 Fcfa. La Ré-

habilitation des latrines des Ecoles

Primaires Publiques de la Commune

pour un coût total de 50 000 000

Fcfa. L’Equipement en mobiliers des

Ecoles Primaires pour un coût total

de 40 000 000 Fcfa. L’Equipement

des Cantines des Ecoles Mater-

nelles pour un coût total de 25 000

000 Fcfa. Etc… Comme vous pou-

vez le constater chers élèves, le

Conseil Municipal s’attèle à la créa-

tion de conditions favorables à votre

épanouissement. Pour terminer,

j’adresse également mes félicitations

aux trois équipes sportives qui ont su

hisser haut le flambeau de Treichville

dans leurs disciplines respectives

(Basket pour les dames CSAT,

Rugby pour TBO, Pétanque pour le

GBATTA  PETANQUE CLUB)», a-t-

il conclu. Le porte-parole des lau-

réats a remercié le maire pour la

grande marque d’affection et de gé-

nérosité envers les élèves et étu-

diants tout en lui promettant de rester

toujours dans l’excellencen

Double cérémonie de remise de prises en charge et des Oscars de l’Excellence

François A. Amichia : ‘‘Nos priorités, le social et l’excellence’’
l Chèques de 100 millions Fcfa de prises en charge et des ordinateurs offerts

Mauryth Gbané
Ph: J.b ahouty

Félicitations à ce couple pour avoir choisi la mai-
rie de Treichville pour convoler en justes noces

Coin du bonheur

Le Premier Magistrat, François A. Amichia a exhorté les élèves à la culture de l’excellence.
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«I
l y a des jours exception-

nellement porteurs de

grand espoir et de grande

espérance. L’année der-

nière le Maire François Albert Ami-

chia et le Conseil Municipal de

Treichville ont offert une subvention

de 4 millions FCFA à la Commune

de Botro. Cette année, vous nous

comblez en nous accordant 20 mil-

lions pour l’acquisition du véhicule

de commandement du maire. En

cette terre généreuse, c’est bien la

magnanimité de Monsieur le minis-

tre François Albert Amichia, maire

de la commune de Treichville qui

nous enivre. Monsieur le ministre,

le maire de la commune de Botro

ne saurait trouver le mot juste pour

vous remercier», c’est en ces

termes que Yao Zué Célestin, Pre-

mier magistrat de la commune de

Botro dans la région du Gbêkê a

qualifié son collègue maire Fran-

çois Albert Amichia, le samedi 5 no-

vembre 2016, dans l’enceinte de

sa mairie à l’occasion de la céré-

monie de jumelage des communes

de Treichville et de Botro. Pour le

maire Yao, l’union des deux cités

marquera un grand pas dans le dé-

veloppement local de sa com-

mune. A l’occasion, les populations

de Botro constituées en majorité de

personnes âgées, de femmes et

de jeunes sont sorties massive-

ment pour être les témoins de la

cérémonie et témoigné toute leur

joie et leur gratitude à la commune

sœur de Treichville. Prenant la pa-

role, le ministre François Albert

Amichia, maire de la commune de

Treichville a expliqué et donné les

objectifs que vise le jumelage de

Treichville et Botro. « Le jumelage,

c'est la rencontre de deux com-

munes qui entendent s'associer

pour agir dans une même perspec-

tive pour confronter leurs pro-

blèmes et pour développer entre

elles des liens d'amitié très étroits.

Un jumelage se fait dans plusieurs

domaines :dans un contrat poli-

tique entre deux collectivités lo-

cales, dans la participation directe

des citoyens ce qui crée éventuel-

lement une interaction fraternelle,

un espace d’échanges, d’expé-

riences et d’opinions mutuelles,

une source d'apprentissage intaris-

sable. Cette démarche est applica-

ble partout, quels que soient la

culture ou le mode d'organisation

de chaque partenaire. La spécifi-

cité de ce type de partenariat ré-

side probablement dans sa

dimension "grand public" permet-

tant à chacun d’y participer à partir

de son environnement habituel (fa-

milial, scolaire, associatif, profes-

sionnel…). Les jumelages sont

ainsi des occasions de brassage

de population, dans un climat de

confiance et dans une ambiance

de convivialité. Parce qu’ils sont

des lieux de rencontres, de dia-

logues, d’initiatives. Ce qui nous

permettra d’avoir un outil particuliè-

rement pertinent de la prise de

conscience de la citoyenneté. A

titre d’exemple, nous pouvons or-

ganiser une colonie de vacances

entre nos deux cités. Les enfants

de Botro pourront connaître la vie

citadine de Treichville et ceux de

chez nous pourront connaitre la vie

rurale de votre cité. C’est un jume-

lage gagnant-gagnant, productif et

surtout fraternel. C’est l’un des

vœux chers au Président Ouattara,

c’est-à-dire une ‘’Côte d’Ivoire nou-

velle’’ avec ‘’l’ivoirien nouveau’’ et

autour des valeurs tels que l’union,

la solidarité, la cohésion et le vivre

ensemble. », a-t-il-souligné.  Par

ailleurs, un vibrant hommage a été

rendu à Madame Kouassi Ger-

maine, maire honoraire de la com-

mune de Treichville, en outre fille et

cadre de Botro pour son implication

personnelle au jumelage des deux

cités. Présent à la cérémonie, le

ministre Gnamien Konan, fils éga-

lement de ladite ville, a fortement

remercié le maire François Albert

Amichia pour ce grand geste. Il a

appelé les filles et fils de ladite cité

à mutualiser leurs forces pour le

développement de Botro. La signa-

ture de convention de jumelage

s’est faite sous le regard attentif du

préfet du département de Botro, du

Directeur général de la Décentrali-

sation et du développement local et

des différentes autorités de la ré-

gionn

Mauryth Gbane
Photo : J.b ahouty

Décentalisation

Treichville et Botro s’unissent

Gnamien Konan (Ministre de l`habitat
et du Logement Social, fils de botro) :
«Ce genre d’union nous permet-

tra de sceller la paix»

C’est un mariage

qui va permettre

à Treichville d’ai-

der Botro. Cette

union doit nous

servir d’exemple,

et nous dire

qu’on a toujours

besoin de

quelqu’un pour

s’accomplir. C’est

ce genre d’union qui nous permettra de

sceller la paix, l’unité et de vivre ensemble

dans ce pays béni de Dieu. 

Monsieur eby Jean, directeur des
etudes et recherche de Partenariat à la
direction de la coopération décentrali-
sée (dircod) : 
«Le ministère d’Etat encourage

cette initiative»

C’est une très

belle initiative.

Par cet acte la

mairie de Treich-

ville permettra à

Botro de se dé-

velopper. La ce-

rise sur le

gâteau est le

don du véhicule

de commandement du maire offert par la

mairie de Treichville. Il faut saluer ce genre

de partenariat et souhaiter que ce genre

d’action sud sud se perpétue à travers tout

le pays. Nous encourageons les deux

maires à poursuivre et surtout leurs col-

lègues à travers tout le pays à suivre ce bel

exemple. Le ministère d’Etat encourage

cette initiative. Nous serons toujours pré-

sents pour les accompagner.

n’Guessan Julien (directeur régional de la
fonction publique dans le Gbéké, fils de la
région) : 
«Treichville saura nous guider et
nous conseiller»

Je suis très heureux de ce jumelage. Nous

sommes une

petite commune,

nous n’avons

pas suffisam-

ment de moyen.

Et avoir pour

commune ju-

melle Treichville,

c’est dire que

nous avons tout

à gagner. Ce

n’est pas forcément l’aspect financier, mais

cette grande commune pourra nous guider,

nous conseiller pour qu’on se développe.

Je pense également que nous pourrons

apporter quelque chose à Treichville. 

Kouassi Germaine (maire honoraire de
treichville, initiatrice du jumelage) :
«Je remercie le maire François
Albert Amichia et le conseil muni-
cipal»

Je suis très fière et très heureuse de ce par-

tenariat sud sud entre ces deux com-

munes. C’est un grand honneur, que le

maire Amichia vient de m’accorder. Je suis

maire honoraire de Treichville et cadre de

Botro, et ce jumelage pour moi est un té-

moignage de

l’affection que la

commune de

Treichville me

porte. Je remer-

cie très sincère-

ment le maire

François Albert

Amichia et le

conseil munici-

pal. Je suis une

mère comblée.

(Premier adjoint au maire de botro) :
«Dieu bénisse notre 
mariage»

Nous sommes

heureux et satis-

faits de l’union

de Treichville et

Botro. Merci au

Ministre François

Albert Amichia et

à la forte déléga-

tion qui l’accom-

pagne. Que Dieu

bénisse notre

mariagen

Ils ont dit

Echanges cordiaux de paraphés entre les Maires Yao Zué Célestin (Botro) et François Albert Amichia (Treichville).
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S
ous la présence effective

du Ministre François Al-

bert Amichia, Maire de la

Commune de Treichville,

le Conseil municipal a tenu à la

Médiathèque le vendredi 11 no-

vembre 2016, sa 3ème réunion

de l’année. La rencontre a été

marquée par deux points sail-

lants : le résultat budgétaire de

l’année 2016 et l’adoption du

budget primitif de l’exercice

2017. «Avec un niveau de Re-

cettes de 5 milliards 175 mil-

lions 430 mille 129 FCFA et des

dépenses exécutées à hauteur

de 3 milliards 955 millions 150

mille 188 FCFA, la situation

budgétaire de la Commune de

Treichville, au 30 septembre

2016, présente un écart positif

de 1 milliard 220 millions 279

mille 941 FCFA contre un écart

positif de 2 milliards 300 mil-

lions 298 mille 69 FCFA au

cours de la même période de

l’exercice précédent ». C’est en

ces termes, que la Commis-

sions des Affaires Economiques

Financières et Domaniales a,

dans son rapport lu par la

Conseillère Levry Girmania

Marie Josephine, présenté le

résultat budgétaire de l’année

2016. Devant ce satisfécit, que

représente l’écart positif, les

Conseillers municipaux ont, à

l’unanimité, adopté l’Etat Men-

suel d’Exécution du Budget en

Recettes et Dépenses au 30

septembre 2016. Outre le

Cadre Organique des Emplois

de l’exercice 2017 et les Taxes

Municipales de l’exercice de la

même année, qui ont été exa-

minés et adoptés, l’Equipe Mu-

nicipale a, aussi, approuvé le

Budget Primitif relatif à l’exer-

cice de l’année 2017. En effet,

le projet de Budget Primitif

s’équilibre en Recettes et en

Dépenses à la somme de 6 mil-

liards 580 millions de FCFA. Par

rapport à celui de l’année écou-

lée, il connaît une hausse de 16

millions 759 mille FCFA, soit

une augmentation de 0, 0025%.

Un regard sur les Recettes (Fis-

cales, Propres et Accidentelles)

et les Dépenses (de Fonction-

nement et d’Investissement)

permet d’apprécier la justesse

des travaux de réflexion accom-

plis par les Conseillers munici-

paux, qui ont planché sur ledit

projet. En effet, il ressort à l’ana-

lyse un montant de 4 millions

905 mille Fcfa pour les Recettes

Fiscales, 735 millions de FCFA

pour les Recettes Propres et

940 millions de FCFA à propos

des Recettes Accidentelles.

Quant aux Dépenses, il est à

noter 4 milliards 780 millions de

FCFA pour les frais de Fonc-

tionnement et 1 milliard 800 mil-

lions pour les Dépenses

Investissements. C’est, donc,

une prévision réaliste, qui a ob-

tenu un vote favorable des

Conseillersn

3ème réunion du Conseil Municipal

Le projet de Budget Primitif de l’exercice 2017 adopté
aLLbert abaLe
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I
l y a avait grand monde le

vendredi 11 novembre 2016

à la médiathèque municipale

de Treichville. Et pour cause, le

Premier magistrat de la com-

mune de Treichville, François

Albert Amichia,  les conseillers

municipaux sous la supervision

du  Préfet du département

d’Abidjan Sidiki Diakité procé-

daient à l’élection du 6è adjoint

au maire de la commune

n’zassa. Après avoir formulé la

traditionnelle Akwaba, le maire

de la commune a appelé ses

collègues conseillers à s’orien-

ter dans la politique du genre

recommandée par le Président

Ouattara. «Chers conseillers, le

Président de la République

nous exhorte à faire de la parité

entre l’homme et la femme une

réalité. En adhérant à la nou-

velle constitution, nous avons

pris ensemble cet engagement.

La commune de Treichville doit

s’inscrire dans la politique du

genre. Depuis le décès de notre

adjointe au maire Mme Oba, je

dois dire que nous n’avons pas

eu de femme à ce poste. Je

voudrais avec votre permission

porter la candidature de Mme

Diabaté Mariam au poste de

maire adjointe», a-t-il-avancé. A

sa suite, le préfet de région a

donné les recommandations

nécessaires pour la bonne

tenue du scrutin. Ainsi, sur 31

conseillers présents et votants,

Madame Diabaté Mariam a re-

cueilli l’entièreté des voix.Le

Préfet du département d’Abid-

jan Sidiki Diakité a tenu à saluer

l’élection de Madame Diabaté

Mariam tout en soulignant la co-

hésion, l’entente et la convivia-

lité  qui existent au sein du

Conseil municipal de Treichville.

« Je voudrais vous remercier

pour cet accueil et vous trans-

mettre les salutations affec-

tueuses du ministre d’Etat,

ministre de l’intérieur. Je vou-

drais vous dire que votre taux

de présence est exceptionnel.

Cela témoigne de la cohésion

qui existe dans votre commune.

L’ambiance qui règne ici est fra-

ternelle et révèle d’une com-

mune unie, je vous en félicite »,

a-t-il-précisé. Outre cette inter-

vention, le ministre François Al-

bert Amichia, maire de la

commune a exhorté la nouvelle

adjointe au maire à rester digne

et toujours juste. « Depuis

1996, Mme Diabaté est avec

nous. L’humilité, la solidarité et

l’amour sont les vertus qui la ca-

ractérisent. Madame la maire,

restez toujours pareille et sur-

tout aidez-nous à garantir la co-

hésion sociale dans notre belle

cité », a-t-il indiqué. Emue par

cette marque d’attention, la

toute nouvelle 6è adjointe au

maire a remercié ses pairs

conseillers pour le choix porté

sur sa personne. « Je voudrais

vous remercier pour cette

grande marque d’attention.

Vous m’avez élue à l’unanimité.

Cela témoigne des excellents

rapports que nous avons. Je

puis vous assurer que je ne

vous décevrai pas. Que Dieu

vous bénisse ! », a-t-elle-

affirmé. A la demande du minis-

tre François Albert Amichia,

maire de la commune de

Treichville, le poste du 6è ad-

joint est resté vacant depuis le

décès du maire Moussa Dys

pour  lui permettre de faire un

deuil de 1 ann

Mauryth Gbane

Election du 6è Adjoint au Maire

Mme Diabaté Mariam élue

Les Conseillers Municipaux ont approuvé le budget 2017.



D
epuis deux ans existe,

au sein de l’Ecole Pri-

maire Publique Habi-

tat, une maternelle

créée sur fonds propre et dirigée

par   Koutouan Claudette.  Elle a

seulement trois classes : la pe-

tite, la moyenne et la grande

section pour environ deux cents

(200) enfants. Trois éducatrices

débordées par les diverses

tâches, accomplissent chaque

jour leur devoir  d’éducatrice.  La

classe de la petite section est

inachevée et les enfants se

bousculent sur les quelques ins-

tallations de jeux. La Directrice

Koutouan Claudette en appelle

donc à la générosité des uns et

des autres. Selon elle, l’acquisi-

tion de mobiliers, le renouvelle-

ment annuel du sable de la cour,

la dotation en équipements de

jeux (balançoire, toboggan, tour-

niquet), des toilettes supplémen-

taires et l’arrivée de bénévoles

pour l’encadrement  et l’entretien

seraient salutaire.  Pour mener à

bien leur mission, Koutouan

Claudette indique que «l’instinct

maternel et l’amour pour ses

mômes priment». Cette école à

caractère social, qui est un sou-

lagement pour les riverains,

ploie sous l’insuffisance des in-

frastructures nécessaires à son

bon fonctionnement. Vivement

que de bonnes volontés se ma-

nifestent rapidement pour le

bonheur de ces tout-petits qui

veulent s’amuser tout en appre-

nantn
Guy S. LaMbLIn
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Education / Maternelle quartier  Auguste Denise

Le cri de coeur de la Directrice ! 

L
e vendredi 7 octobre  2016 a

été célébrée la messe de lan-

cement des festivités du cin-

quantenaire du Collège Saint Jean

Bosco.  Ce sont, en fait, cinquante

(50) années de formation de la jeu-

nesse, mais aussi Cinquante (50)

années au service de l’éducation,

qui sont fêtées. L’occasion est belle

pour une brève présentation des pi-

liers de l’Histoire de l’implantation de

Saint Jean Bosco en Côte d’Ivoire.

Au commencement étaient les reli-

gieux Marianistes Canadiens. Ils

avaient été appelés en Côte d'Ivoire

en 1961 par le nouvel Archevêque

d'Abidjan, Mgr Bernard Yago, pour

apporter leur aide dans le domaine

de l'école Catholique. Après avoir

contribué à relever avec succès

l'Externat Saint Paul du Plateau en

très mauvaise situation, les religieux

acceptaient avec joie d'apporter leur

aide en plein cœur de ce quartier

populaire d'Abidjan : Treichville.

Avec ses 500 élèves, la prospère

Ecole Primaire Catholique Saint

Jean Bosco était devenue une

grande charge pour la Paroisse

Notre Dame de Treichville. Le Direc-

teur Félix YOBOUE devant prendre

sa retraite, les Frères sont les bien-

venus à la rentrée 1963 avec le

Frère Henry VEYVERT comme pre-

mier Directeur Marianiste. Il fut rem-

placé, l'année d'après, par le Frère

Jean-Marie LAROCHELLE. Sous

sa direction, l'école primaire conti-

nue à progresser, passant très vite

de 500 à 700 élèves. A l’époque il

déclara ceci : «Si les autorisations

sont accordées, nous construirons

6 classes afin de développer le se-

condaire ici-même». Ce mouve-

ment vers le secondaire

correspondait bien aux besoins de

l'époque. En 1965, l'enseignement

secondaire fait un bond considéra-

ble. Désireuse d'apporter son

concours comme elle l'a toujours

fait, l'Eglise Catholique allait elle

aussi, enrichir la Nation de nou-

veaux collèges. Malgré leurs mo-

destes moyens, les Marianistes

veulent faire leur part en assurant

aux élèves de Treichville, chrétiens

ou pas, une école où ils pourront

commencer sur place leurs études

secondaires.Le Lundi 03 octobre

1966, pour la toute première fois,

des élèves venant de l'école pri-

maire Catholique Saint Jean Bosco

occupent des classes de sixième

.Appelé à l'origine Annexe Notre

Dame d'Afrique, il devint plus tard le

Collège Catholique Saint Jean

Bosco.50 années plus tard , le petit

collège est devenu grand. Non par

la taille, car la surface du terrain oc-

cupé n'a guère évolué, mais bien

plutôt par la renomméen

charles Ossépé

Saint Jean Bosco

50 ans d’histoire
Journée mondiale de la retraite active 2016

Mme Bédié célèbre  plus de 30 000 retraités 
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P
lus de 30 000 retraités mem-

bres du Fonds international

pour le développement de la

retraite active (FIDRA) ont été cé-

lébrés, le jeudi 29 septembre 2016

à Treichville, au Palais de la Culture

en présence de l’ex-Première

dame, Henriette Konan Bédié. Ou-

vrant la série des allocutions, le

Premier adjoint au Maire Ahissi

Agovi Jérôme a rendu un vibrant

hommage aux retraités. « L’avène-

ment du fonds international pour le

développement de la retraite active

est d’une importance capitale dans

le monde de nos vaillants retraités,

avides d’activités et prêts à appor-

ter leur modeste contribution au dé-

veloppement de leur pays. La

retraite n’est pas une inactivité qui

pèse sur le concerné et détériore

sa santé, mais une grâce, une bé-

nédiction divine. Madame la mar-

raine, le choix porté sur votre

personne n’est pas fortuit, il suffit de

noter toutes les actions sociales

que vous menez dans l’intérêt de

nos populations pour leur bien-être

social pour s’en convaincre. Et cela

avec votre honorable époux», a-t-

il-souligné. A sa suite, la Directrice

générale du Fidra Hélène Diarra a

expliqué que la retraite devait être

perçue positivement. Marraine de

cette cérémonie, Henriette Konan

Bédié a estimé qu’aucun handicap

ne doit bloquer l’ambition d’un être

humain. ‘’Nous sommes venus ce

matin pour partager avec vous,

notre foi en l’être humain, et parti-

culièrement en l’homme à la re-

traite. L’exemple de vos

dévouements sert de boussole à

vos enfants et petits enfants d’au-

jourd’hui et demain», a-t-elle décla-

rén

Mauryth Gbane
Photo : ahOuty

Le Maire Ahissi, 1er Adjoint ici en compagnie de Henriette Bédié.

Koutouan Claudette, Directrice de l’école primaire publique Habitat.

Le cinquantenaire de St Jean Bosco célébré dans l’allégresse est aussi une histoire.

IMPORTANT !!!

Le quartier Mory Diomandé organise la
fête des enfants bâptisée «L’arbre
Des DéMunis», le 25 décembre 2016
à l’avenue 13 rue 19 à 8h30

Parents - Amis et connaissances
Faisons parler notre coeur

Ensemble, donnons le sourire aux enfants.
Contact: 08-53-17-42

Joyeux noël
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La signature de convention de jumelage entre la Commune de Treichville et de Botro a été un moment de joie et de fraternité.

La 3ème réunion du Conseil Municipal 2016 et l’élection de Madame Diabaté Mariam au poste de 6ème Adjoint au Maire de la Commune de
Treichville ont été faites dans une ambiance chaleureuse.

Le 1er Adjoint au Maire, Ahissi Jerôme a donné le premier coup de
pioche de pose de bitume des avenues 10 et 11.

La double cérémonie de récompenses des oscars de l'excellence de Treichville et de remise de prises en charge scolaire a été célébrée en présence du Maire François A. Amichia.

Remise de présents au 1er Adjoint au Maire, lors de la cérémonie de
Convention organisée par la Mission Évangélique, La Source.

Agnès Kraidy posant ici avec les femmes de Treichville lors de la cé-
rémonie de dédicace de son livre.

Etudes de langues étrangères: le Camp linguistique de l'Organisation Internationale
de la Jeunesse (IYF) a posé avec des Conseillers Municipaux à l’école régionale.

Le Premier Ministre Kablan Duncan a présidé la cérémonie du lancement du projet de construction de l'échangeur
de l'amitié Ivoiro-Japonaise en présence du Ministre Patrick Achi et d’Ahissi Jerôme, 1er Adjoint au Maire.

Au nom du Maire François A. Amichia, le 1er Adjoint, Ahissi Jérome a remis
des équipements sportifs à l'Association des Anciens Sportifs de Treichville.

Moto cross: 3ème édition des 72 Heures d'Abidjan organisée par
Mafall Racing Team Rally en présence d’Ahissi Jerôme.
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Vivre de son métier

Vente de feuilles médicinales : ça marche !

Lucarne

V
ivre de son

métier, s’enor-

gueillir, malgré

les préjugés, est une

attitude exemplaire.

Telle est la motivation

de cette rubrique, qui

démarre ce mois

avec  une vendeuse

de feuilles médici-

nales au Grand mar-

ché de la Commune.

Il s’agit de Madame

Leti Juliette. «Je suis

tradi-praticienne, je

vends des feuilles

médicinales. Mes

produits sont utilisés

dans divers cas : pa-

ludisme, asthénie (fa-

tigue), prostate,

ulcère, grossesse, maux d’yeux, d’oreille et dans le cadre d’autres patho-

logies», a-t-elle déclaré le mercredi 16 novembre 2016 devant son étalage.

A la question de savoir si elle vit de son métier, Dame Leti est sans détours.

«J’ai d’abord travaillé aux côtés de ma grand-mère avant de prendre le re-

lais. Cela fait, aujourd’hui, trente (30) ans, que j’exerce, et j’en suis fière.

C’est un emploi comme tout autre. Il n’est nullement dégradant. Mieux, il a

permis à nos parents de payer leurs loyers, de scolariser leurs enfants.

Cette fonction nourrit, donc, celui, qui l’exerce. Il peut y avoir des railleries,

mais des gens y croient. Nous avons des clients en Europe et la recette

journalière peut atteindre plus de dix mille (10 000) Fcfa. Mais, ces derniers

mois, les revenus ont un peu baissé. Cette situation n’est pas à imputer à

une baisse de la clientèle. Bien au contraire, l’affluence est en hausse. Mais,

les temps sont durs. Les gens n’ont plus assez de moyens pour se soigner

convenablement. Ne pouvant les abandonner, nous sommes obligés de

brader nos produits pour les aider. C’est un peu du social en ce moment».

Loin d’être confondue à des pratiques occultes, la vente de feuilles médi-

cinales est un métier à prendre, donc, au sérieuxn

aLLberT abaLe
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L
a Fédération Nationale de la

Parfumerie de l’Esthétique

de la Coiffure du Cosmétique

et des Tresses de Côte

d’Ivoire (FENAPECCT-CI) section

Treichville, présidée par Ehouman

Brou Koffi dit Garo Debagne, a or-

ganisé le Mercredi 19 Octobre 2016

à la Médiathèque municipale, la

2ème édition de la présélection des

artisans de la beauté en vue du

Salon Africain de la Coiffure de l’Es-

thétique et des Tresses (SACET).

Devant un jury de professionnels,

barbiers et coiffeuses ont fait montre

de tout leur talent. Coulibaly Lebes-

san Alfred, Secrétaire national de la

FENAPECCT-CI, Commissaire Gé-

néral du SACET, a exhorté tout le

monde à s’investir pleinement dans

les activités de leur fédération et

dans la réussite du Salon. Pour

Aboubacar, Président du Groupe

Ivoire Académie, la tondeuse est, au

même titre que la brosse à dents, un

effet personnel. De même qu’il est

impensable d’utiliser la brosse à

dents d’autrui, de même il doit être

impensable de se faire coiffer avec

une tondeuse qui a déjà servi plu-

sieurs fois. Mme Kallo, ex- prési-

dente du Syndicat National de la

Coiffure et de la Cosmétique de

Côte d’Ivoire a rehaussé de sa pré-

sence la cérémonie en remettant les

lots des vainqueurs de la catégorie

"coiffure dames". Notons que le

Mardi 11 Octobre 2016, s’était

tenue, dans le cadre de la présélec-

tion, une séance de formation des

artisans de la beautén

Esthétique de la Coiffure / 2ème édition 

FENAPECCT-CI annonce le SACET

L
e 9 novembre 2016, Adama

Kéïta, fils de Treichville, écrivait

une lettre ouverte sur facebook

au Premier magistrat de la commune,

François Albert Amichia pour une de-

mande de collaboration bénévole sur

la prise en charge de la Salubrité

concernant les bitumages des ave-

nues 10 et 11 dont les travaux sont en

cours. Au lendemain de cette dé-

marche, c’est-à-dire le jeudi 10 no-

vembre, celui qu’on appelle

affectueusement Long John était reçu

par la Direction des Services tech-

niques par l’entremise de Monsieur

Ouattara, sur instruction du maire. Les

agents de la mairie ont encouragé

Kéïta Adama pour son initiative per-

sonnelle, à savoir appeler les popula-

tions à des actions citoyennes gage

d’un cadre de vie sain. Dès lors, plus

un jour ne passe sans que le prési-

dent de My own business, Kéïta

Adama ne sensibilise, n’interpelle et

n’appelle les résidents des avenues

10 et 11 à être les premiers agents de

salubrité de ce nouveau bitume. A

preuve, le mardi 15 novembre, nous

l’avons trouvé dans un Grin (endroit

où de nombreux jeunes causent et

échangent autour de tasse de thé),

l’AFAT, avenue 11 rue 20 barrée.

«Chers frères, je m’invite dans votre

Grin pour vous interpeller sur une

question cruciale de notre environne-

ment immédiat : la salubrité. La mairie

a décidé de bitumer nos avenues 10

et 11. Nous sommes tous des enfants

de Treichville. L’insalubrité qui s’est

installée dans notre quartier ne nous

reflète pas. Avant nous ne savions pas

comment nous en défaire. Parce que

nous nous sommes laissés envahir

par les ordures, l’insalubrité. Au-

jourd’hui avec ce nouveau bitume,

c’est une aubaine pour nous de ré-

écrire notre histoire. Le développe-

ment local, c’est l’affaire de tous. Le

maire François Albert Amichia est

certes notre mandant, mais nous de-

vons nous retrousser les manches

pour avoir un cadre de vie sain, agréa-

ble et propre. Les garages en pleine

rues doivent prendre fin, le balayage

au quotidien de nos femmes devant

nos cours doit être effectif, mais et sur-

tout nos femmes doivent ramasser

leurs ordures. Elles ne doivent pas les

déverser dans les caniveaux ou au-

tres rigoles. L’utilisation anarchique de

nos trottoirs doit s’arrêter. Ses idées

nouvelles à impact direct sur la popu-

lation doivent être notre leitmotiv», a-

t-il-précisé. Notons qu’Adama Kéïta

organise régulièrement des rencon-

tres avec toutes les couches sociales

pour les expliquer et les sensibiliser

sur la nécessité d’un cadre de vie

agréablen
mauryth Gbané

Entretien des infrastructures routières / Bitumage des avenues 10 et 11

Kéïta Adama appelle à des actions citoyennes

Q
ui n’en rêverait pas ? Assis-

ter à un défilé de mode est

un moment de pur bonheur.

D’ordinaire réservé à un public se-

lect trié sur le volet, Africa Mode Ré-

vélation a cette particularité d’être

un défilé de proximité se déroulant

en plein air et qui consacre les

jeunes talents. En effet, le samedi

05 novembre 2016, l’espace

Ahoubé sis à l’avenue 16 rue 09 a

accueilli la 3ème édition de cet évè-

nement culturel. Spectacle de créa-

tion vestimentaire, de son et de la

lumière, il a revêtu ses apparats du

beau et du stylisme dans toutes ses

composantes. Tout en laissant la

primeur aux top-modèles de subli-

mer par leur jeu de scène les invités

ainsi que les nombreux curieux qui

exultaient lors de leurs passages. Il

faut noter que les initiateurs ont eu

le soutien de la mairie de Treichville,

du ministère de la promotion de la

jeunesse et de la marraine artis-

tique Miss Zahui. Vivement que les

sommités de la mode, les mécènes

et les clients accompagnent ce type

d’initiative. Bravo au président Yan-

nick Essein et à son staff de AF

Mode Even pour les conditions sé-

curitaires et organisationnelles de

cet évènement. Vive l’édition

2017n.     
Info: GuY S. LambLIN

Photo: ahouty Jean bedel  

3ème édition du défilé Africa Mode Révélation 

Franc-succès pour les organisteurs 

charles Ossépé

Le citoyen donne ici l’exemple à suivre.

Les candidats ont rivalisé d’ardeur lors des présélections.

Madame Leti Juliette.

Ces mannequins ont réhaussé l’évènement culturel.
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D
ans la cour du Roi de

Grand-Bassam, roi des

N’Zima Kotoko de Côte

d’Ivoire, Awoulae TANOE Amon,

deux illustres fils de la Côte

d’Ivoire et du peuple N’Zima Ko-

toko de Grand Bassam ont été

honorés. C’était L’un a été diplo-

mate: SEM Joseph Amichia, père

du Ministre François Albert Ami-

chia, Maire de la Commune de

Treichville. Premier ambassa-

deur ivoirien au Vatican, il a servi

pendant 26 ans son pays à

Rome. Il a pesé de tout son poids

pour la venue en Côte d’Ivoire du

Pape Jean-Paul II en 1980  à

l’occasion de son premier voyage

apostolique, en 1985 pour la

consécration de la Cathédrale

Saint-Paul d’Abidjan et en 1990,

pour la dédicace de la Basilique

Notre Dame de la Paix de Ya-

moussoukro. Une des figures de

proue de la littérature ivoirienne,

le second, Bernard Dadié, c’est

de lui, qu’il s’agit, est homme de

Lettres, et ancien Ministre de la

Culture. En présence du Gouver-

neur du District de Yamoussou-

kro, Augustin Thiam, Francis

Wodié et de Monseigneur Ray-

mond Ahoua,  le Ministre Fran-

çois Albert Amichia, représentant

son père et le Ministre Dadié, a

remercié le peuple N’zima, pour

cette grande marque d’estime et

d’honneur. «Majesté, je voudrais

au nom de mon père Joseph

Amichia et du Ministre Bernard

Dadié remercier le peuple N’zima

kotoko. car à travers vous, c’est

tout le peuple N’zima kotoko, qui

les célèbre. Cet hommage, les

deux personnalités le dédient,

donc, à tout ce peuple. Au-

jourd’hui, l’Abissa a pris une am-

pleur considérable grâce à une

organisation professionnelle et

moderne, mais qui garde la tradi-

tion comme leitmotiv», a-t-il sou-

lignén

Abissa 2016

Joseph Amichia et Bernard Dadié célébrés par les N’Zima Kotoko
mauryth Gbané

Photo: J-b ahouty

E
n ce moment, en pleine

promotion, il voit déjà loin

et se donne les moyens

d’atteindre ses ambitions d’artiste

de renom. Lui, c’est Charly Le

Montagnard. Toujours avec sa

guitare sèche et ses dreads, l’ar-

tiste de la Cité n’zassa vient de

réaliser son premier album. Pré-

cédé d’un single ‘’La réconcilia-

tion’’ en 2013, cet opus intitulé

‘‘Mon choix’’, allie reggae, ragga

dans une voix bien enveloppée.

«Je chante la paix pour mon

pays, déplore le travail des en-

fants, je parle du sida, je combats

l’excision et dénonce avec véhé-

mence l’image que les Occiden-

taux ont de l’Afrique». Tel est

résumé le contenu de l’œuvre,

qui mérite d’être écoutée par les

mélomanes. «La promotion a dé-

marré doucement avec les radios

de proximité. Actuellement, nous

montons en puissance sur les

grandes chaines, dont la Rti.

Nous avons véritablement com-

mencé les spectacles ces der-

niers temps. Il n’y a pas un

programme bien détaillé, mais les

choses se passent bien. Il y a la

piraterie, qui perturbent, mais on

fait avec», rassure Charly le Mon-

tagnard. Qui n’oublie pas le Pre-

mier Magistrat de Treichville : «

Je compte faire une dédicace très

bientôt. En attendant, je voudrais

dire merci au Ministre François

Albert Amichia, notre Maire. Je le

salue pour tout ce qu’il fait en fa-

veur des artistes. Il a toute ma re-

connaissance, bien que je ne sois

pas encore parmi les bénéfi-

ciaires actuels »n

aImeLIce THreVOr
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Musique / Reggae, ragga

Charly Le Montagnard : Un Premier album à suivre

De Treichville à Gbich, beau-

coup de choses se sont pas-

sées…

J’ai passé toute mon enfance à

Treichville, précisément à l’avenue 18

rue 14 barrée. Avec mes copains on a

joué au foot, chassé… il ne faut pas

tout dire parce que les parents sauront

tout ce qu’on a fait. Rire…Toujours

est-il que c’est à Treichville que j’ai

passé les meilleurs moments de ma

vie.

pourquoi vos bureaux ne sont

pas à Treichville?

Vous savez le côté affectif ne marche

pas forcément avec les affaires que

l’on mènent. En plus à Treichville, j’ai

beaucoup d’amis et cela pourrait em-

piéter sur notre rendement, dans la

mesure où nos bureaux seraient tou-

jours envahis par les amis. On allait

passer tout notre temps à causer, à

échanger et à plaisanter. Je me dis

que c’est bon de se retirer. Cepen-

dant, tous les week-ends, j’y suis gé-

néralement.

Treichville regorge de nombreux

caricaturistes, quels sont vos

projets pour ces jeunes de la

commune ? 

J’avoue que je ne suis pas très in-

formé de ce potentiel (caricaturistes)

dans la commune. Je serai très ravi de

leur faire partager mon savoir dans ce

domaine. Ils pourront avoir des stages

à Gbich, afin de se former et voir dans

la mesure du possible comment on

pourra les aider. J’avais été sollicité à

la médiathèque pour organiser des

ateliers de formations à l’endroit des

enfants. Il faut dire qu’à cette époque,

j’étais beaucoup pris par de nombreux

projets. Maintenant je suis open. Je

suis très porté sur la formation et du

coup ça serait intéressant de le faire

avec les enfants. Peut-être que ça va

éveiller en eux des qualités insoup-

çonnées. 

Quelles sont vos impressions

sur votre Commune ?

Je crois sincèrement que c’est l’une

des plus belles communes de la ville

d’Abidjan, sinon la numéro 1. A voir les

réalisations du maire dans la com-

mune, on peut dire que le ministre

François Albert Amichia s’investit

beaucoup pour Treichville. Les autres

maires doivent prendre exemple sur

lui. J’ai un journal «Allo Police» dans

lequel nous avons une rubrique

consacrée aux municipalités, je puis

vous dire qu’au niveau de Treichville,

le maire a eu les meilleures notes. A

ce niveau on voit la parfaite symbiose

qui existe entre le maire et sa popula-

tion. Je suis régulièrement les activités

du maire sur sa page facebook, je vois

que ce n’est pas de tout repos, il tra-

vaille énormement.

Parlez-nous du prix d’excellence

que vous avez reçu ?

J’ai reçu un prix d’excellence dans la

catégorie Cinéma et Art visuel. Cela

est dû au fait que nous nous sommes

lancés dans le dessin animé depuis

un certain temps. Et nous avons réa-

lisé Pokou, Princesse Ashanti et

Soundjata, «Le réveil du lion», et l’his-

toire du Masque mendiant. Vous re-

marquerez que c’est exclusivement

du dessin animé, de l’animation. C’est

au vu de toutes ses réalisations que le

gouvernement a décidé de nous oc-

troyer le 2è prix. Et comme je suis en

tête de pont de ce mouvement, c’est

ce qui explique que c’est moi qui ait

été primé. 

Un mot à l’attention des Treich-

villois ?

Je dirai aux enfants de Treichville que

lorsqu’on vit rien n’est impossible.

C’est la foi qu’on a et la volonté qui

nous emmènent là où on est. Il faut

être très fort mentalement. Aujourd’hui

mon aîné Ciss St Moïse et moi faisons

la fierté de Treichville, parce que nous

avons bossé durement et avons cru

en nos chances. Je pense qu’il fau-

drait créer un forum des enfants de

Treichville. Ce forum permettra à la

nouvelle génération de connaitre leurs

aînés, ces personnes qui, jusqu’à ce

jour, continuent de porter et faire la

fierté de la commune historique.

Treichville c’est la commune de l’ex-

cellencen

Réalisée par m. GbaNe

Retranscrit par H.H.

Zohoré Lassane, fils de Treichville

‘‘Les Maires d’Abidjan doivent prendre l’exemple de François Albert Amichia’’
Il est la référence en matière de

bande dessinée en Côte

d’Ivoire. Fondateur et directeur

de publication du célèbre jour-

nal Gbich, de Go Magazine et

Allo Police, Zohoré Lassane,

fils de Treichville, nous parle

de son nouveau prix.

Entretien avec...

Le Roi et la Reine Mère des N’zima Kotoko posant ici avec Bernard Dadié et François
A. Amichia représentant son père, honorés lors de l’Abissa 2016.
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Rue 13 et avenues 5,6,7

Allo ! Allo ! Voies barrées illégalement

Incivisme

L
e comportement citoyen fait défaut à grand nombre

d’habitants de la Commune. En l’occurrence, les

commerçants illégaux ou non.  Ils ne s’embarrassent

pas de fioritures lorsqu’il s’agit d’occuper  les chaus-

sées (rues et avenues) et trottoirs (abords des rues et ave-

nues). Malgré la détermination des agents de la Direction

des Services Techniques et de l’Environnement et de la Po-

lice municipale, ces occupants ne cessent de persévérer

dans l’anarchie. Les cas de la rue 13 et des avenues 5,6,7

sont inexplicables. Monticule d’ignames, file de gros ca-

mions, véhicules stationnés, vendeurs de garba (attiéké), gé-

rants de toilettes publiques…, tous ont élu domicile sur cette

rue. De facto, elle est rayée de la carte de circulation de la

Commune. Quant aux avenues indiquées, elles sont deve-

nues impraticables à cause des véhicules et camions de

marchandises, qui font  la loi. «Cet acte d’incivisme qui se

déroule au vu et au su de tous n’honore personne. Je

condamne un laxisme certain des autorités  à la fois com-

munales et étatiques. Beaucoup de choses se passent sans

qu’elles ne soient réprimées. Il est tant d’agir devant ces

comportements non éco-citoyens, qui prennent des propor-

tions démesurées dans nos différentes Communes. Tant

qu’il n’y aura pas de sanctions véritables, les auteurs de ces

situations continueront à s’en donner à cœur joie. Ce serait

mentir, que de dire que le déguerpissement a eu lieu en ces

endroits», a martelé, tout furieux Richard Charles Aka, le

jeudi 17 novembre 2016, de passage sur cette voie barrée

illégalement. Ce n’est sans doute pas la seule voie anarchi-

quement occupée de la Commune. Il est temps que les po-

pulations comprennent que l’assainissement de nos rues et

avenues relève avant tout de la responsabilité de chaque oc-

cupant et usager. Vivement que le bon sens l’emporten

Qu’est ce que cela fait d’avoir

reçu ce prix ?

J’ai été très honoré de recevoir des

mains du Président de la Répu-

blique le Prix du meilleur artisan de

Côte d’Ivoire. C’est une grande

fierté et un honneur pour moi et la

commune de Treichville. C’est le

couronnement d’un parcours et un

fardeau, parce que la nation toute

entière a un regard sur moi à travers

mon activité. Ce qui me pousse à

redoubler d’efforts et à être toujours

un modèle. Je me suis, donc, éga-

lement, posé beaucoup d’interroga-

tions.   

Quel regard portez-vous, en

tant qu’aîné, sur la nouvelle

génération de couturiers ?

Nous sommes satisfaits du travail

abattu par la nouvelle génération en

constatant que le sillon tracé par

nos aînés et dans lequel nous nous

sommes engouffrés, et que nous

avons élargi un peu, a été bien as-

similé par les jeunes. En outre, cha-

cune des expériences acquises

initialement servent, ainsi, aux

jeunes.  Je pense que c’est à notre

honneur. De nombreux jeunes

m’ont félicité, tout en affirmant que

j’étais pour eux un modèle.

Que pensez-vous de l’indus-

trie de la mode en Côte

d’Ivoire ?  

La mode est très vaste. Mais en qui

nous concerne spécifiquement, on

parlera d’industrie de la confection.

Dans ce domaine, il faut dire qu’on

patauge un tout petit peu, mais je

pense qu’il y a de bonnes perspec-

tives, parce que depuis 2011, des

actions sont entreprises. Ce n’est

pas évident que ça parte très vite,

l’Etat avec l’Onudi (l'Organisation

des Nations unies pour le dévelop-

pement industriel. ndlr) etl’Usaid

(l'agence des Etats-Unis pour le dé-

veloppement international, ndlr)…

font des pieds  et des mains pour

sortir l’industrie de confection de sa

léthargie. Des formations ont com-

mencé, mais il faut que les artisans

que nous sommes, nous nous y en-

gageons résolument. 

Nous sommes à Treichville, la

commune de l’artisanat, des

couturiers, des tailleurs, quel

recette pouvez-vous donner à

tous ces artisans ?

Il faut que je sache à quel niveau je

suis par rapport à eux…Rire.Je dois

dire qu’il faut prendre au sérieux son

travail. Il faut également respecter

les clients, respecter les engage-

ments pris vis-à-vis d’eux et surtout

leur donner la qualité qu’ils deman-

dent. Je mets dans la qualité, le ser-

vice, honorer ses engagements,

être clair avec le client, être sincère

et communiquer beaucoup avec lui.

Il faut également un cadre agréable,

professionnel.

Nous avons eu la 1ère édition

de n’zassa mode festival en

2015, cette année, nous

constatons une interruption,

dites-nous ce qu’il en est réel-

lement ? 

Le Festival n’zassa mode est en fait

une biennale. On l’avait pensé en

festival annuel, mais il faut reconnai-

tre que l’activité est très lourde,  et

les budgets aussi. A la 1ère édition,

nous n’avons pas été suffisamment

appuyés. Nous nous sommes bat-

tus pour le réaliser, et nous en

sommes fiers. Nous avons pu le

faire revivre au MASA passé.  Nous

sommes en train de préparer la 2è

édition, prévue en mars 2017. De

grands noms vous seront annoncés

très bientôt. Nous voulons faire

quelque chose de bien à l’image de

la commune de Treichville. Nous re-

mercions et dédions ce trophée

d’excellence au Conseil Municipal

avec à sa tête le Maire Amichia pour

son inestimable soutien à la 1ère

édition. Nous lui présenterons offi-

ciellement notre prix pendant l’au-

dience que nous avons sollicitéen

mauryth Gbané

Ph: J.b. ahouty

‘‘La 2ème édition de n’zassa mode est prévue en mars 2017’’

Interview Ciss St Moïse (Styliste, Modéliste, Créateur) :

Prochaine édition de son

défilé de mode, Prix du

meilleur artisan obtenu le

samedi 6 août 2016, Cissé

Moussa (Ciss St Moïse), il-

lustre fils de Treichville, est

sans détours.

Les autorités municipales doivent sévir pour rendre possible la circulation à la
Rue 13 et aux Avenues 5,6,7.

D
ans le cadre de la jour-

née mondiale des Per-

sonnes âgées, dont la

4ème édition a été organisée à

Treichville, les hommes du

3ème âge de la Cité n’zassa et

ceux d’autres communes du

District autonome d’Abidjan ont

bénéficié d’une sortie-détente

dans la Commune sœur de Bin-

gerville le samedi 15 Octobre

2016 de 08h à 17h. C’était pré-

cisément dans le jardin bota-

nique en compagnie d’une

délégation municipale instruite

par Aly Tiero, Directeur des Ser-

vices Socioculturels et de Pro-

motion Humaine (DSSCPH).

«Les personnes âgées et le be-

soin de se recréer», tel était le

thème de cette sortie qui a été

rehaussée par la présence de

Sekongo Daouda, Inspecteur

Général des sports, représen-

tant Monsieur François Albert

Amichia, Ministre des Sports et

Loisirs.  Une visite guidée a per-

mis de connaître des espèces

de plantes rares que renferme

ce jardin botanique.  Un déjeu-

ner a été offert, suivi d’un

concours d’Awalé et de jeux ré-

créatifs. L’apothéose du jeu

d’Awalé  aura lieu en décembre

2016, lors de la réception des

personnes âgées par le Minis-

tère des Sports et  des

Loisirs.C’est par un bal pous-

sière que la cérémonie a pris

finn
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Extrait du compte rendu

d’ALLA Kouassi Mathias Corvi

Social / Sortie détente

Les personnes âgées de la Cité n’zassa à Bingerville

Pour votre oPinion et suggestion

ecrivez-nous : 

email: abalealbert@yahoo.fr



Nos quartiers à la loupe

Pour ce mois, nous vous conduisons au quartier Sainte

Jeanne d’Arc où les populations, surtout les personnes

âgées sont affectées par la nuisance sonore au quotidien,

les installations anarchiques…, selon N’Drin Clément Pané,

Président  du Comité de Gestion du Quartier (CGQ). Pour,

lui l’embellie, que connaît son quartier est le résultat des ef-

forts conjugués entre la Municipalité et les activités des po-

pulations. «Depuis notre nomination, nous avons mené des

actions avec l’appui et les moyens offerts par le Ministre

François Albert Amichia, Maire de notre Commune. Nous

avons bénéficié de sa part de séances de vaccinations gra-

tuites. Il nous a fait don de matériels de salubrité, qui nous

ont permis de mener des actions de nettoyage et d’assainis-

sement. Les habitants du quartier ont aussi bénéficié de l’as-

sistance prompte de la Direction Technique pour les travaux

de curage des caniveaux et d’assainissement. Le Maire a,

en outre, manifesté son attachement par les prises en charge

scolaires, des cadeaux de noël, des soins à l’infirmerie, as-

sistance aux familles en deuil… C’est pourquoi, nous ne trou-

verons jamais assez de mots pour lui dire merci pour tout ce

qu’il fait dans la Commune et pour le quartier Jeanne d’Arc»,

a-t-il souligné le mercredi 23 novembre 2016. Toutefois, pour

le Président de Cgq, Sainte Jeanne d’Arc connaît quatre (4)

maux. «Les installations anarchiques (avenues 11, 12, 13)

n’en finissent pas malgré le déguerpissement. Ensuite, cer-

taines de nos canalisations (avenue 15, rue 7, avenue 13,

rue 6 barrée) sont bouchées en période de pluies. Une solu-

tion préventive et même une installation de canalisations se-

raient bien indiquées. Il y a, aussi et surtout, la nuisance

sonore, qui sévit à tout moment. Nous n’avons de cesse à

interpeler les auteurs. Mais, elle s’amplifie au grand dam des

personnes du 3ème âge et dans l’indifférence totale de ceux

qui la produisent. Enfin, cette situation déplorable est renfor-

cée par une autre attitude inconvenante. En effet, de l’Ave-

nue 13, rue 7 jusqu’à la rue 9, de l’avenue 12, rue 7 jusqu’à

l’avenue 12, rue 11, toutes ces voies sont barricadées de 19

heures à l’aube tous les jours par les propriétaires de maquis

et bars, qui sont les auteurs notoires de la nuisance sonore»

a dénoncé sans ambages N’Dri Clément Pané. Il est indé-

niable, que c’est un appel, qui est lancé aux autorités pour

la quiétude des populations dudit quartier, qui pâtissent, as-

surément, de ces mauxn

aLLberT abaLe

Ph : Jb aHOuTY

n’Drin Clément Pané
Président Cgq de Jeanne d’Arc

aLLberT abaLe   /  Ph: J.b aHOuTY

‘‘Que de nuisance sonore
et de rues barrées’’
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Dédicace  de son livre sur le cancer

Agnès Kraidy sensibilise...
L

a cérémonie de dédicace de

la dernière œuvre littéraire

d’Agnès Kraidy ''Tu me fous

les boules, vaincre le cancer" a eu

lieu le 4 novembre 2016 à la Média-

thèque municipale. De concert avec

le Chef de service de la Média-

thèque Dollo, qui a rappelé que la

volonté du maire François Albert

Amichia à travers ce bâtiment est de

faire revivre la culture sous toutes

ses formes dans la cité n’zassa.

Ainsi, après avoir appelé le public à

se nourrir intellectuellement à tra-

vers les œuvres littéraires, la jour-

naliste chevronnée, Aba Agnès

Kraidy, première et seule femme ré-

dacteur en chef au groupe SNPECI,

éditeur du quotidien Fraternité-

Matin, a dans un style propre à elle,

invité les femmes à s’auto-dépister

contre ce « tueur silencieux» qu’est

le cancer sous toutes ses formes.

Mieux,l’auteure de ‘’Tu me fous les

boules, vaincre le cancer’’, victime

aussi de cette maladie, a trouvé des

mots pour convaincre son auditoire

constitué en majorité de dames. «Le

premier symptôme du cancer du

sein est la présence d'une boule au

niveau du sein, correspondant à la

tumeur. Elle peut également s'ac-

compagner de ganglions durs au ni-

veau de l'aisselle (ganglions

auxilliaires) correspondant à une

propagation du cancer, ainsi qu'à

des modifications cutanées au ni-

veau du sein et du mamelon. Le

sein peut progressivement se défor-

mer et s'ulcérer, ce qui se traduit

parfois par un écoulement du ma-

melon, d'un seul côté. Si le cancer

est diagnostiqué tardivement, la tu-

meur peut se propager et déclen-

cher d'autres symptômes.Un cancer

du sein détecté tôt est plus simple à

traiter et comporte moins de risques

de séquelles », a-t-elle-précisé. Elle

a néanmoins appelé les femmes à

surveiller leurs seins en pratiquant

l'autopalpation qui permet un dépis-

tage précoce de la maladie. « L'au-

topalpation est un geste qu'il est

conseillé d'effectuer tous les mois

après les règles, afin de repérer une

éventuelle grosseur du sein. Se

mettre debout devant un miroir, ins-

pecter les deux (2) seins et vérifier

l'absence d'écoulement d'un mame-

lon. Puis lever un des 2 bras, puis

avec les 3 doigts de l'autre main,

palper le sein du côté du bras levé :

débuter par la partie externe, les

doigts à plat, en effectuant de petits

cercles. Il faut rechercher toute sen-

sation de boule, de fossette sur la

peau, ou de grosseur. Palper égale-

ment le mamelon et la zone entre le

sein et l'aisselle et presser le mame-

lon et vérifier qu'aucun écoulement

ne se produise», a-t-elle conclu. No-

tons que cette cérémonie a eu lieu

en collaboration avec le Programme

National de la lutte contre le cancer

représentépar le Dr Ayemou Ama-

lado, Directeur coordonnateur ad-

jointn
mauryth GbaNe
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2016, fut un jour spécial

pour la Paroisse Sainte

Jeanne d’Arc de Treichville parti-

culièrement pour les paroissiens

membres des forces de l’ordre.

En effet, l’aumônerie militaire ca-

tholique de l’archidiocèse d’Abid-

jan y a procédé à la présentation

et à l’installation du bureau de la

fraternité de l’aumônerie militaire

de ladite Paroisse. C’est la messe

de 9h qui a été choisie pour cet

évènement. Elle  a été célébrée

par le Père Akman Donatien, Au-

mônier militaire National, assisté

du Père Oldé Marc Sinclair, Au-

mônier Diocésain. Le Commis-

saire Assoumou Etienne,

Président de ladite Fraternité

s’est dit très ému. Il a tenu à réi-

térer tout l’engagement des

membres à servir Dieu à travers

la Paroisse Sainte Jeanne d’Arc.

"A sa création, en 1936, nous

n’étions pas présents. En cette

année 2016, notre Paroisse a eu

80 ans. Très humblement, nous

répondrons toujours présents à

son appel et porterons aussi haut

son flambeau. Nous remercions

tous les prêtres et toutes les per-

sonnes qui de près ou de loin ont

contribué à la création de ce mou-

vement ecclésiastique. Grand

merci au Maire Amichia ainsi

qu’au Conseil Municipal, pour leur

soutien et leur attachement à

cette Paroisse. Nos remercie-

ments particuliers à l’Abbé Yves

Aba Bakré, Curé de la Paroisse

Sainte Jeanne d’Arc, qui a su

nous accorder sa confiance et

grâce à qui notre fraternité a pu

voir le jour», a-t-il indiqué.  Des

dons ont été faits aux responsa-

bles de la Paroisse. A la fin de la

messe, le Curé a été revêtu, pour

la symbolique, d’un uniforme de

la Police Nationalen

Aumônerie militaire / Paroisse Ste Jeanne d’Arc

Le bureau de la Fraternité installé
charles Ossépé

Info et photo : Sosso

Les hommes en tenue ont confié leur destin au Seigneur.

L’écrivaine Agnès Kraidy a édifié les femmes de Treichville à travers son expérience.
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Sécurité
Protection rapprochée des personnalités

Sabot
Fluidité de la circulation, sécurité des populations et 

surtout des enfants

Parking

Création et gestion de parking sur le territoire municipal pour
permettre aux automobilistes de stationner leurs véhicules
dans des endroits sécurisés et éviter les stationnements anar-
chiques.

3SP

Situé à treichville à proximité du service
technique de la mairie à Arras II

Contact : 21-25-47-16

ServiceS
Administration, bureautique, matériels médicaux et assistance

L
e lundi 8 novembre 2016, le

Ministre François Albert

Amichia, Maire de la Com-

mune de Treichville a rendu

hommage à deux illustres disparus

de la Commune de Treichville.  Ac-

compagné d’une forte délégation,  il

a apporté le soutien et le réconfort

des populations de la Cité n’zassa

aux familles éplorées. La famille

Oria résidant à l’avenue 14 rue 14 a

été la première à être visitée suite

au décès d’Atin Oria Ambroise, ex

Ministre, Médecin-Général et ancien

Chef du village de Rubino. «Cette

douloureuse épreuve est fortement

ressentie par tout Treichvillois. Ce

qui veut dire que nous partageons

avec vous cette peine», a déclaré

Boto M’Bouké Jean Roger, qua-

trième (4ème) Adjoint au Maire et

porte-parole de la délégation muni-

cipale. Avant de rappeler les

grandes actions menées par le Gé-

néral en faveur de la Commune. Cet

acte posé par les autorités munici-

pales a été salué par les parents du

Général. Une messe de requiem

pour le repos de son âme a été dite

le jeudi 10 novembre 2016, à 09h,

en l’église Sainte-Jeanne d’Arc de

Treichville. Même soutien et même

consolation au domicile de Guédé

Emmanuel. L’ex-footballeur interna-

tional, qui a fait les beaux jours de

l'Africa Sports d'Abidjan, a quitté la

grande équipe vert et rouge pour

toujours. Au-delà de la casquette de

Ministre des Sports et des Loisirs,

c’est en tant que Premier Magistrat

de Treichville, que François Albert

Amichia a honoré cet autre illustre

disparu. Cette marque d’attention a

fortement touché la famille du dé-

funt, qui lui a dit «merci». On le voit,

les deux célèbres fils de Treichville,

qui ont tiré leur révérence, ont béné-

ficié des honneurs dus à leurs

rangs. Et ce, grâce aux bons offices

de leur frère et Maire. Puisse Dieu

les accueillir et veiller sur leurs

âmesn

Deuil dans la cité n’zassa

Les derniers hommages d’Amichia au général Oria et Guédé Emmanuel

Le Collège Catholique Saint Jean Bosco de Treichville,

vous invite à sa grande parade le Samedi 17 Décembre

2016 à partir de 08 h 00. Le trajet sera le suivant : Collège

Catholique Saint Jean Bosco - Groupe Scolaire REGIONAL

- Cinéma Entente - Feu de la Clinique Rosette - Rue 38 - Col-

lège Catholique Saint Jean Bosco. Bonne fête à tous.

Festivités du cinquantenaire

mauryth GbaNe

Ph: Jb ahouty

Monsieur Touré SOULEYMANE, 5ème

Adjoint au Maire de la Commune de

Treichville remercie l’ensemble du person-

nel et tous ceux qui, de près ou de loin lui

ont apporté soutien et marque d’attention

lors du rappel à Dieu de sa Belle Mère, feue

MADAME SANGBA 

LEKANE HELENE courant septembre

2016.

Il les prie de recevoir ici toute sa 

gratitude.

REMERCIEMENTS

Le Ministre François A. Amichia a, au nom des populations de Treichville, apporté soutien et
compassion aux familles Oria et Guédé.

Monsieur WOGNIN Pierre chef de fa-

mille Assokopoué-kramo de Moossou,

La grande famille de feu COFFI Ibra-

hima Joseph, 

La grande famille de feu AKA SOBO,

La grande famille DICK, 

La grande famille CISSOKO, 

La grande famille de feu N’DIAYE

Ibrahima ,

La grande famille de feu Mahamadou

SAWADOGO,

La grande famille de Abdoulaye SA-

WADOGO, Mme et enfants, 

La grande famille GNONKO Assou-

kou,

La grande famille DIOUF,  DIOP, SY

à Dakar, 

La grande famille ZOSSOU à Porto

Novo et à Dakar,

Ses enfants :

lDIOP Gnagna et enfants, 

lSAWADOGO Anne Geneviève,

lSAWADOGO Mariame Epse Api-

thy Vital et enfants,

lSY Aïta et enfants,

lSY Moussa,

lGNOKO Wilfred Pacôme,

lGNOKO Jean Phillippe
Les familles alliées ATTIN, APITHY,

LATH, FOFANA .

Vous font part du rappel à DIEU de

leur fille, sœur, nièce, tante, belle-

sœur, mère et grand-mère

SOBO mARGUERItE
(dite tantie margo)

le vendredi 25 Novembre 2016 à la

clinique la Vierge des Noces.

PROGRAMME DES OBSEQUES

lDimanche 04, Lundi 05, Mardi 06
Décembre 2016 

Présentation des condoléances au do-

micile familial à Treichville avenue

18 rue 21.

lMercredi 07 Décembre 2016 : 
Veillée religieuse à la paroisse Notre

Dame Du Perpétuel Secours de

Treichville de 20H-22H00.

lVendredi 09 Décembre 2016
8H-8H30 : Levée de Corps sur le par-

vis de la paroisse Notre Dame Du Per-

pétuel Secours de Treichville. 

9H00 : Messe de requiem  suivie de

l’inhumation au cimetière municipal

de Grand Bassam (Route d’Azuretti).

lDimanche11 Décembre 2016
11H00 : Messe d’action de grâce à la

paroisse Notre Dame Du Perpétuel

Secours de Treichville.

NECROLOGIE

MONSIEUR KOUAME KOUADIO ED-

MOND BETTY, président du comité de base

de Jacques Aka section 1, membre du grand

conseil du PDCI-RDA, du RHDP de Treich-

ville et la grande famille KONAN OURA

(WLA), pour l’hommage de leur tendre dispa-

rue, vous convie à la veillée de feue.

KOUAME AYA (MINI)  1916-2016 

Rappelée à Dieu le vendredi 01 juillet

2016 au CHR de Yamoussoukro des

suites d’une longue maladie.

PROGRAMME DE LA VEILLEE 

VENDREDI 16 DECEMBRE 2016 : 

De 20h à 21h veillée religieuse. 

De 21h à l’aube veillée traditionnelle. 

SAMEDI 17 DECEMBRE 2016 : 

De 07h à 08h : partage d’un petit repas. 

LIEUX : Treichville avenue 2 rue 22 barrée à

la descente du pont De gaulle (Quartier

Jacques Aka). 

Famille info line :

51109878/56461376/52387738 

Le temps s’écoule, mais ton souvenir demeure

vivace à jamais dans nos coeurs.Merci à tous

et à toutes.

NECROLOGIE

KOUASSI  AmOAKOn
Ex Lieutenant à la police municipale de

Treichville.

Décédé le mardi  21 Novembre 2016.

Levée de corps le vendredi 09 Décembre

2016 à Ivosep Treichville.

Inhumation le samedi 10 Décembre 2016

à Abengourou.

Programme des obsèques de l’ex-AC

Kouassi Amoakon

Le programme s’établit comme suit:

- Vendredi 9 décembre 2016

- 9h30mn à 10h: levée du corps à 

l’Ivosep

-10h15 à 10h20 : escale à la Mairie

-10h45 à 11h30 : escale au domicile fa-

miliale familiale à Abobo suivi du trans-

fert à Zaranou département 

d’Abengourou

21h à 00h : veillée religieuse

00h à l’aube: veillée traditionnelle

-Samedi 10 décembre 2016

07h à 10h: présentation des dos

10h à 11h: messe de requiem à l’église

St Pierre dudit village

11h30 à 12h : inhumation au cimetière

dudit village.

NECROLOGIE
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mOtS CROISéS

A S T U C E S  

Soigner une infection urinaire
Il suffit de prendre deux ou trois cuillères à café de thym séché et de les mettre

à infuser dans une tasse d'eau bouillante. Laissez ainsi pendant 10 minutes.

Mieux vaut le savoir : ce ne sera pas très bon. L'infusion aura un goût amer...

Heureusement, vous pouvez ajouter du miel. Cela sucrera le mélange, le rendra

meilleur et n'enlèvera rien à son efficacité au contraire. Ne dépassez pas trois

tasses par jour. En quelques jours, vous aurez soigné l'infection urinaire qui vous

gâchait tant la vie. N'oubliez pas de beaucoup boire d'eau également. De cette

façon, les germes ne stagneront plus dans votre vessie.

Soulager une brulure
Pour soulager une brûlure, le mieux est d'avoir de l'aloès sous la main. En cas

de brûlure, couper une feuille et l'ouvrir. Appliquer la gelée qui se trouve à l'inté-

rieur sur la partie qui vous fait souffrir. Vous pouvez également vous procurer de

la gelée (ou gel) d'aloès vera. Vous pouvez en trouver en pharmacie, ou en ma-

gasin bio. Sachez que ce produit est également très efficace pour soulager les

coups de soleil. C'est donc quelque chose à avoir chez soi pour ce genre de petit

souci ! Vous pouvez utiliser de la pulpe de pomme de terre crue. Il suffit d'en

râper une, d'appliquer sa chaire sur la partie brûlée puis de recouvrir le tout d'une

compresse. Cela va très vite apaiser ces vilaines sensations.

Soulager une langue brûlée
Mettez un glaçon sur votre langue, et laissez-le fondre. Les plus gourmands peu-

vent également déguster une glace à l'eau ! Le froid va neutraliser la douleur de

la brûlure. Si vous optez pour le glaçon, attention ! Pensez à le passer sous l'eau

avant. Si vous ne le faites pas, il risque de rester collé à votre langue, et cela

vous fera encore plus souffrir ! C'est bien loin de l'effet recherché donc...  vous

pouvez également utiliser du miel. Prenez en une grosse cuillerée et recouvrez-

en votre langue. Laissez quelques instants sur votre langue puis avalez. Gour-

mand et efficace ! Ce remède ne convient pas à un enfant de moins de 12 mois.

Stopper le saignement d'une petite plaie
Quand on se coupe et que l’on se fait une petite plaie à un doigt par exemple, ça

saigne beaucoup alors que la plaie est toute petite.

Pour arrêter le saignement, il suffit d’y mettre du poivre dessus. Cette action n’em-

pêche pas de bien désinfecter la plaie évidementn

POmPIerS: 180

Caserne de l' Indénié :

20 21 10 67

Zone 4C: 21 35 73 65

Yopougon : 23 45 16 90

urGeNceS

SAMU-CI: 185 /22 44 34 45

22 44 53 53

CHU Cocody : 22 44 91 00

22 44 90 38/22 44 90 60

CHU Treichville : 

21 24 91 55/21 24 91 22

CHU Yopougon : 

23 46 64 54/23 46 61 70

CHU Bouaké : 31 63 21 90

31 63 21 91/31 63 53 50

POLIce

Police secours: 111 / 170

Direction générale de la 

police: 20 22 20 30

Préfecture de police: 

20 21 00 22

Direction de la police 

judiciaire: 20 21 23 00

Direction de la police économique:

20 32 51 44

Aéroport: 

21 75 79 01/21 75 79 02

dIVerS

Dépannage CIE: 179

Dépannage SODECI: 175

COTE D'IVOIRE TELECOM:

Renseignements: 120

Dépannage: 190

NumerOS uTILeS

Par Gustave Kouassi

S E C R E T S

ABALONE
ABJECT
ABONNE
ABOUT
ABSURDE
ABUTE
ACCORA
ADESSIF
ADIEU
AETITE
AHANE
AHEURTE
AIDAI
AKANS
ALESA
ALIBI
ALLOUE
AMERE
ANEMONE
AOUTA

ARACK
ASBESTE
ASILE
ATHANEE
ATOME
ATONE
ATOUT
AUGEE
AUSSI
AVARIE
AVERE
AVOYA
AXENIQUE
BEGUM
BEIGE
BRUANT
BUQUA
CHOIT
CNEMIDE
DIESA

DIODE
DJELLABA
DJINN
DRAVA
EAGLE
ELUAI
EMANE
EMIAI
ENTUBA
EPEIRE
EPLOIE
EQUIN
ETANG
ETEND
ETETA
ETUDIA
EVENT
FIANCA
FLEIN
FRAYATES

GABAS
GANGUE
GAUDI
GEASTER
IMPOSE
INIQUE
IODURE
IOULA
IRAIS
JABLOIR
JADEITE
JEANS
JOICE
KSARS
LIAIS
MANIF
MIAULA
MICMAC
MIXES
NABATEEN

NEANT
NEFLE
NEONS
NIDAS
ODEON
ODEUR
ONLAY
PANIC
PEDES
PIEUX
RAGEA
REENT
RICIN
ROSBIF
SALOL
SASSE
SFAXIEN
SODEE
SOLEA
SOMMA

SOUDA
SUSSE
SWEAT
TANNIN
TAQUE
TARAI
TIMON
TITRE
TOREA
TSUNAMI
UKASE
UNIEME
UVULA
VEXAI
VIELE
XYLENE
YATAGAN

mOtS CACHéS
et

N°38

N°38

Solution du «Mots cachés» N°37 : ECtOPIE

1. Ensemble de lettres ayant un sens - Distraction
2. Bronze - 1ère page d’un journal
3. Génie de la terre - Paradis
4. Route à suivre
5. Pronom - Partie supérieure du corps humain.
6. Fait partie de la nourriture des Dioula - Connu - Pronom
7. Energique
8. Continent - Négation - Pronom
9. Coup de feu - Réduit, en parlant de la valeur d’une chose
10. Il en faut deux pour faire une année

I. Autorité judiciaire

II.  Consacré à l’huile sainte - Point d’eau dans le désert

III. Comme la trinité - Déclarer

IV. Perte de la mémoire

V. Unie - Fin de Luc - Pronom

VI. Pronom indéfini - République du Bénin - Plante qui

sert à parfumer certaines boissons.

VII.  Liquide - Manque de rapidité

VIII. Originaire du sud - Métal précieux

IX. Immobile - Colère

X. Prénom féminin - Terre isolée.

SOLUtIOn mOtS CROISé n°37

mOtS à LA CROIx n°38

L O
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G e

Compléter les cases vides de sorte que
vous ayez des mots justes de six lettres.

Solution du jeu N°37

1           2         3        4          5         6         7         8           9         10

I

II

III

IV

V

VI

VII

VIII

IX

X

Droit réservé

HORIZOntALEmEnt

vERtICALEmEnt 
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Bilan des activités du Conseil Municipal pour l’année 2016. Qu’en pensez-vous ? 
Le mois de décembre est considéré généralement comme celui du bilan. Qu’en est-il pour le Conseil municipal ? Réactions des populations.

drame mohamed (Gérant de quincaillerie) : 

«Amichia fait honneur à sa 
population»

Les réalisations du

Maire François Albert

Amichia dans la Com-

mune sont salutaires.

Son bilan est largement

positif, il fait honneur à

sa population. Le pavage de mon quar-

tier, à l’avenue 23, a été fait. Le Maire

continue de réaliser ses promesses car

Treichville est en chantier. J’aimerais, qu’il

y ait une Police pour lutter contre les per-

sonnes, qui urinent et se débarrassent de

leurs ordures n’importe où.

KOuaSSI a Virginie m.c : 

«Beaucoup reste à faire pour
assainir…»

Le Maire François Albert

Amichia nous aide sur le

plan financier et social

(prise en charge, permis

de conduire, funé-

railles,…). La majeure

partie des rues et avenues ont été réha-

bilitées (goudron et pavés). Il fait beau-

coup pour la jeunesse à travers des

formations d’insertion, d’entreprenariat,

de financement de projets et autres. Je

peux, donc dire, haut et fort, que le bilan

de notre Maire est positif. Mais il y a en-

core beaucoup de travail à faire sur le

plan de l’assainissement.

mangancy Oumar : 

«Revoir la politique de l’emploi
jeune»

Le bilan du Maire Fran-

çois Albert Amichia pour

ma part est mitigé. Des

quartiers ont été gou-

dronnés, d’autres ont

reçus des pavés.  Au ni-

veau de la jeunesse, il faut revoir la poli-

tique de l’emploi jeune. Je l’encourage à

continuer sur la voie du succès afin de

toujours offrir le meilleur à sa population.

Nous sommes de tout cœur avec lui. 

N’draman P. marie (Sans emploi) : 

«Le bilan du maire est 
légèrement positif»

Le bilan du Maire est lé-

gèrement positif, car il

n’y a que quelques rues

et avenues qui ont été

goudronnés et pavés. La

Commune n’est pas

assez propre. Il ya énormément à faire

concernant l’assainissement. Je souhaite

que le Maire François Albert Amichia et le

Conseil Municipal mettent aussi l’accent

sur le volet sécuritaire.

mme Kouamé (Délégué médical) : 

«Amichia respecte et honore
ses engagements »

Le Maire François Albert

Amichia fait énormé-

ment pour Treichville

(pavage et goudrons

dans nos rues, curage

des caniveaux,…). Nos

enfants bénéficient de prises en charge

scolaire. Au niveau du marché, il est très

bien apprécié et soutenu par les femmes

du fait de sa générosité, sa sensibilité et

son grand cœur. Un élément important

est à souligner, il respecte et honore ses

engagements. Je lance un SOS par rap-

port à la Rue 20, qui n’a toujours pas reçu

son goudron.Les eaux usées nous indis-

posent surtout en saison pluvieuse.

adama N. dicko (Transporteur) :

«Sans Amichia, la Commune ne
vit plus»

Le bilan du Maire Fran-

çois Albert Amichia est

positif, il n’ya pas grand-

chose à dire. Le pro-

blème du Maire, c’est

son entourage, qui n’est

pas à l’écoute de la population. Le Maire

n’a pas trop le temps et cela se com-

prend. Mais ses collaborateurs chargés

d’assurer l’intérim ne font pas correcte-

ment leur travail. Il est difficile de prendre

un simple rendez vous pour se faire en-

tendre. Cela est un handicap pour nous.

Je félicite le Maire pour tout le travail, qu’il

abat dans la Commune mais il faut qu’il

songe au pavage de la Rue 20, Avenue

21.

Keita Nounhan (Docker) : 

«Bitumer d’accord, mais 
entretenir après»

Le bilan du Maire Fran-

çois Albert Amichia, de-

puis 95, est positif. Il y a

une amélioration

concernant la situation

de la jeunesse. Cela se

ressent à travers les activités génératrices

de revenus et les fonds alloués. Les cri-

tiques se situent au niveau des canalisa-

tions et l’assainissement. Il ne suffit pas

seulement de bitumer les voies, mais il

faut aussi les entretenir. On a plusieurs

fois lancé des SOS à nos autorités par

rapport aux canalisations à cause des

inondations, mais il n’y a pas eu de suites

favorables.

Zacharia d. (Commerçant) : 

«Je lui demande de poursuivre
sa politique»

Le Maire François Al-

bert Amichia fait énor-

mément pour la

commune notre com-

mune. Treichville de

par sa situation géo-

graphique, doit se dé-

marquer des autres communes. Le Maire

se bat dans ce sens. Il met les moyens à

la disposition de sa population pour que

celle-ci vive dans un environnement sain

et sécurisé. Je lui demande de poursuivre

sa politique et de mettre des pavés sur les

rues et avenues afin que toute la Com-

mune en bénéficie.

Koffi manzan-e. (Monitrice d’Auto-Ecole) :

« La jeunesse est sa priorité »
Le bilan des activités

du Maire François Al-

bert Amichia ne peut

qu’être positif. Le

Maire fait de très

bonnes choses pour

sa Commune et sa po-

pulation. Il met en priorité le devenir de sa

jeunesse à travers des bons de permis de

conduire, des prises en charge, des for-

mations d’insertion,… et cela est très im-

portant pour la Commune. Je

souhaiterais avoir des contrats avec la

Mairie pour contribuer, un temps soi peu,

à l’essor de la Commune.

abdel Karim diabaté (Technicien en

électronique) :

«Le milieu du transport doit
être assaini»

Le bilan du Maire à

Treichville est positif.

On constate plusieurs

réalisations dans la

Commune. Il y a des

rues, qui ont été réha-

bilitées et des cani-

veaux débouchés. Il n’y a pas de

problème au niveau de la cohésion so-

ciale à cause de la politique instaurée par

le Maire François Albert Amichia. Il y a en-

core beaucoup à faire sur le plan des in-

frastructures. En saison pluvieuse, on est

toujours confronté aux inondations.Il fau-

drait aussi voir dans quelle mesure

Treichville peut être assaini sur le plan du

transport, en vue d’éviter les embouteil-

lages aux heures de pointe.

Gogoho Gisèle (Présidente des

femmes de l’Arras 3) : 

«Les CGQ nous créent des 
soucis»

J’aimerais adresser

mes encourage-

ments au Maire

François Albert Ami-

chia et à son Conseil

Municipal pour tout le

travail abattu pour re-

dorer et embellir

l’image de notre cité N’Zassa. Le Maire

fait beaucoup pour la Commune qui est

en chantier. Les failles dans sa gestion se

situent au niveau des CGQ (Comité de

Gestion de Quartier) qui ne font que faire

profiter à leurs connaissances, ce qui est

censé revenir à la population sans discri-

mination. Le Maire doit se pencher sur ce

problème pour éviter de faire des frustrés

dans la Commune. Son bilan est positif,

mais il reste encore beaucoup à faire sur-

tout sur le plan de l’assainissement, car il

est important de vivre dans un environne-

ment sain. 

Koffi Hawa (Commerçante) :

«Les autorités municipales ne
sont pas accessibles»

Le Maire François Al-

bert Amichia est une

personnalité, que

j’admire et respecte

énormément, j’ai tou-

jours voté pour lui,

mais depuis un cer-

tain temps, j’ai décidé

de ne plus lui accorder ma voix. La Mairie

est devenue une histoire de personnes,

nous autres n’avons plus accès au Maire.

On le vote pour pouvoir obtenir satisfac-

tion, mais aujourd’hui ce n’est pas le cas.

Je ne suis donc pas contente de cette po-

litique de gestion, qui permet seulement

à un club d’amis de toujours bénéficier

des largesses du Maire. Il doit avoir un

programme bien établi, qui permet à toute

la population de bénéficier des avantages

de la Mairie. 

Tatou christophe (Agent des douanes à

la retraite) :

«Que la jeunesse soit la priorité
du maire»

Je trouve, que le bilan

des réalisations du

Maire François Albert

Amichia dans la Com-

mune est largement

positif. Les rues pour la

plupart sont propres et

faciles d’accès. Le mé-

rite revient donc aux Présidents de CGQ,

qui font un bon temps travail. Je souhaite

seulement, que la jeunesse soit priorité du

Monsieur le Maire. Je demande à toute la

population de s’unir pour éradiquer la sa-

leté de la Commune. Pour ce faire, les au-

torités municipales doivent déposer, dans

des endroits stratégiques de la Com-

mune, de grandes poubelles, qui facilite-

ront l’assemblage des ordures.

Tchiebley djuss Hervé (entrepreneur) :

«Attention aux Présidents des
Cgq»

Le bilan du Maire

François Albert Ami-

chia est positif. Mais il

y a encore du travail

surtout sur le plan de

la voirie, des canalisa-

tions et de la sécurité.

Il y a des agressions qui ont lieu tout juste

derrière l’école Habitat. Il y a également

des câbles électriques qui pendent aux

alentours de l’école Notre Dame et cela

en dépit de la présence des écoliers. Il ne

faudrait pas attendre l’irréparable avant

d’agir. Au niveau des cadeaux des fêtes,

c’est toujours les mêmes personnes qui,

à cause de leurs affinités avec les prési-

dents de CGQ, bénéficient des dons. Je

félicite l’initiative du Maire, qui consiste à

soutenir les veuves et les orphelins.

Kouamé eba estelle (couturière) :

«Bilan mi-figue mi-raisin»
Le bilan des activités

du Maire François Al-

bert Amichia est mi-

figue mi-raisin. Positif

sur le plan administra-

tif. Pour le côté négatif,

je peux mentionner les

prises en charge, qui se limitent seule-

ment au secondaire. On peu arrêter les

cours en Terminal et vouloir plus tard les

reprendre. Il y a aussi le problème du rond

point de la rue 12. Il pouvait servir de par-

king ! Cela allait permettre à la Mairie

d’avoir des rentrées d’argent plutôt que

d’en faire une garderie pour enfants. Ces

mêmes enfants risquent de se faire écra-

ser par des véhicules. Il ne faudrait pas

aussi que les présidents des CGQ

conservent les dons de la Mairie (pou-

belles, balais et cadeaux de fins d’an-

nées).

diakité mohamadou (Etudiant) :

«Le bilan est assez positif» 
L’avenue 10, où j’ha-

bite, n’était pas bitu-

mée. Grâce au Maire

François Amichia,

voilà qu’elle est en

train d’être aména-

gée. Je pense que

c’est le début d’une série de bonnes ac-

tions à venir. Je le remercie, lui et ses col-

laborateurs, tout en leur souhaitant bon

vent.

diallo mamadou (Cordonnier) : 

«Content du travail du maire» 
Je me réjouis des ac-

tions menées cette

année par le premier

magistrat de la Com-

mune, le Maire Fran-

çois Albert Amichia

avec le Conseil Muni-

cipal. Surtout le fait que la Commune va

abriter les jeux de la francophonie. Ce

que je déplore c’est le manque d’emploi

des jeunes de la Commune. A ce niveau,

je demande au Maire de prendre à bras

le corps ce problème en se souciant de

l’avenir de la jeunesse de Treichville.

camara Laciné (Sans emploi) :

«Bilan positif, mais peut mieux
faire» 

Je suis particulière-

ment satisfait du

bilan du Maire Fran-

çois Amichia. Dans

l’ensemble le bilan

est positif, mais force

est de reconnaitre,

qu’il peut mieux faire.

Treichville est un poumon économique de

la ville d’Abidjan, elle accueille beaucoup

d’entreprises. Le Port (Port Autonome

d’Abidjan) seul peut donner assez d’em-

ploi à la jeunesse. A cet effet, je demande

au Maire de voir dans quelles mesures

les jeunes de chaque quartier de la Com-

mune peuvent avoir des cartes de

dockers afin de se prendre eux-mêmes

en charge. Je le félicite, parce qu’il ne

peut pas tout faire à la fois.

Oumar Ouattara (Couturier) :

«Dans l’ensemble son bilan est
bon»

Le Maire fait beau-

coup pour la Com-

mune, ça tout le

monde le reconnait.

Néanmoins, Je lui de-

mande de faire l’effort

de prendre chaque

année au moins cinq

(5) personnes par quartier, diplômés ou

non, pour les mettre au Port Autonome

d’Abidjan  (PAA) afin de baisser le taux de

chômage dans notre Commune. C’est

une chance d’avoir en notre sein le port.Il

ne suffit pas de partager les prises en

charge, d’offrir des kits scolaires, de

construire des écoles…. Tout ça est bien.

Mais qu’il se penche sur la situation des

jeunes en quête d’emploi. 

Sékou diallo Oumar (Couturier) : 

«Il est bon»
Concernant le bilan du

Maire François Ami-

chia, dans l’ensemble,

je peux vous dire qu’il

est bon. Il a fait beau-

coup de réalisations

dans la Commune et

d’autres sont en chantiers. Chaque

année, il essaie de satisfaire la popula-

tion, ce que nous apprécions d’ailleurs.

Nous les jeunes, comptons encore sur lui,

parce que nous savons, qu’il peut mieux

faire. Grâce au Maire François Amichia

nous sommes fiers de notre Communen

Réalisé par KOuaSSI GuSTaVe, 
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L
e Premier Ministre, Ministre

de l’Economie, des Finances

et du Budget, Daniel Kablan

Duncan a lancé ce vendredi

25 novembre, les travaux de

construction de l’échangeur de l’ami-

tié ivoiro-japonaise sis au carrefour

Solibra à Treichville. Fier de voir sa

Commune abriter cette infrastructure

pour le bien-être des ivoiriens, le 1er

Adjoint au maire, Ahissi Jérôme, re-

présentant le Maire François Albert

Amichia, a remercié le Gouverne-

ment. «La joie qui est nôtre, est

grande quand nous imaginons les

conséquences de l’aboutissement de

ce projet audacieux, qui, à n’en point

douter, va garantir la fluidité routière

dans cet espace et consacrer la

grande amitié ivoiro-japonaise, qui

confirme l’excellence de nos relations

et les ambitions honorables de

notre Gouvernement, soucieux

d’arriver effectivement au rayonne-

ment et à l’émergence de notre

beau pays. Monsieur le Premier mi-

nistre, qu’il me plaise de vous réité-

rer notre sympathie au nom des

Treichvillois et Treichvilloises,

l’émotion qu’ils partagent avec les

populations de Marcory et de toute

la Côte d’Ivoire, devant la manière

dont vous menez les grands projets

de notre pays et cela dans tous les

secteurs. Votre présence marque

bien la volonté du Président Ouat-

tara à traduire en acte les attentes

des populations pour leur mieux

être et nous sommes fiers des so-

lutions que vous nous apportez», a-

t-il-indiqué. Financé à hauteur de 28

milliards Fcfa par le Japon, cet

échangeur qui sera construit au ni-

veau du rond-point du carrefour So-

libra (Treichville), permettra de l’avis

du Chef du Gouvernement à ré-

duire le temps de passage actuel

au cinquième, facilitant ainsi la cir-

culation à cette intersection straté-

gique de la ville d’Abidjan. Pour sa

part, l’ambassadeur du Japon,

SEM Hiroshi Kawakura a soutenu

que cet appui du Japon se situe

dans le cadre du renforcement des

capacités des infrastructures et la

promotion de la croissance écono-

mique. Il a fait savoir que cet ou-

vrage participera à renforcer les

liens entre la Côte d’Ivoire et le

Japon. Anticipant sur les craintes

des populations, il a rassuré celles-

ci de ce que les travaux seront exé-

cutés de façon à n’affecter qu’au

strict minimum, le trafic routier envi-

ronnant et le quotidien des popula-

tions. En plus, l’exécution de ces

travaux sera une occasion pour le

Japon d’effectuer un transfert de

technologies et du savoir-faire japo-

nais avec les ingénieurs, techni-

ciens et ouvriers ivoiriensn

Lancement des travaux de construction de l’échangeur ivoiro-japonaise

Duncan donne le premier coup de pioche
Mauryth GBANE

Ph: J.B. Ahouty

Le Premier Ministre a lancé les travaux de l’échangeur ivoiro-japonaise au carrefour Solibra à Treichville.

Tous nos voeux de bonheur au
couple Sanogo uni devant Dieu

et devant les hommes  

Coin du bonheur
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